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ee east o t-nn Lio i ml isle do cette p r o ­
vince. Pendant le Concile Plcnivr 
de Québec, le l ’év. P ère  B a rb e  
du t aller en personne aux  bureaux  
de l 'Action Sociale pour réclamer 
contre certaines fausses représen­
tations d e 'c e  journal. Le défunt 
Raphaël Ge;vais fit feu et flam­
me pendant un temps dans la *e- 
vue Nouvelle-l'b'anee. Cette g u e r ­
re sournoise s'est depuis eonlinnée 
dans les autres organes du vaslo- 
risme.

Evidem m ent, ces m urm ures ne 
trouvent guère d éc h u  en dehors 
de leur cercle étroit. Dans les no­
minations que nous enregistrons 
plus haut,  le Vatican n ’a pas du 
consulter les Veuilloiins do 1 Ac­
tion Sociale, de la Vérité, de la 
Nouvelle-!''rance, du Devoir, 
tu t t i  quanti.

VIOIE
Q u é b e c ,  4  J a n v i e r  1 9 1  i

et

X la Vérité, une petito question 
en passant.

Depuis quand  des journaux  c a ­
tholiques ont-ils le droit de per­
sister à annoncer en vente, et a 
vendre à leu r  profit, à f)5c. l ’ex-

ilord D utferin , l ’ex-gouvcrneur- 
général du Dom inion.

A peine avait-il mis le pied su r  
le rivage canadien, que lord D u t ­
ferin , frappé de la lie au té  sans 
égale  de Québec, en fa isa it  sa 
demeure de prédilection.

Cette préférence, ce beau feu 
connue on d isait  jadis, é ta i t  l ’e n ­
tra înem ent irrésistible d 'u n e  ti­
me délicate vois 1rs g randes oeu ­
vres du la oiéation. Mv lord 
avait étudié l 'h is to ire  de Q ué­
bec et l ’avait trouvée d igne du 
cadre que la na tu re  en v iro n n an te  
fait à la ville : il avail compris 
surtout qu 'i l  fa lla it fa ire  q u e l­
que chose pour cette noble cité 
qui perdait tous les jours un la m ­
beau de son passé, et que la dé­
crépitude assaillait sur tous >!os 
points, en m enaçant de rem placer  
par des rides repoussantes la 
touchante  • majesté des ru ines. 
Lord Dutferin  voulait relever le 
Québec qui s 'écrou la it ,  mais le 
relever en l ’embollissant ; il vou­
lait même re s su sc i te r  des m o n u ­
ments entièrem ent d isparus, re te ­
nir ju sq u 'à  leu r  nom, m ais  en 
leur donnant un lustre inouï et 
une disposition nouvelle qui ne 
fût plus un obstacle à la c i rc u la ­
tion : les rem parts ,  ce in tu re  g ê ­
nante et beaucoup trop é tro ite  
pour une ville  qui g ra n d it ,  de-

LES DEPECHES DE NUIT
Le sang coule 

à Londres

cm plaire, les livres qui ont. éti . , ,
dénoncés du haut de la chaire par vire perces de larges ou-
leur Ordinaire  y Cet acte d 'in su ­
bordination a-t-il quelque exeu.-i

L ’E M B E L L I S S E M E N T  DE  
QU E B E C

Au début d ’une année très pro-

Terrible bataille entre a n e i l i s ­
t e s  et la force armée

(S r r r ic c  de lu pfrs.se Ctiniulii une)

Londres, (t.—  Tout Londres est 
plongé dans l ’effervescence au ­
jo u rd ’hui p a r  une te rr ib le  ba­
ta il le  qui s ’est engagée entre  des 
anarch is tes  et plusieurs centaines 
de constables et de soldats de l ’au- 
t re côté.

On lie sait pas encore le nom­
bre exact d ’anarchistes qui ont 
pris part au combat au to u r  et
dans la. m aison lmricadéc sur la dans laquelle ava it  etc cachées 
rue Sidney, m ais  ju sq u ’à présent),les  bombes de dynamite. On croit, 
on a découvert dans les débris de

les lieux et c ’est alors que com­
m e n ç a  la terr ib le  bataille. Comme 
ou ne pouvait a r r ive r  à prendre la 
maison d ’assaut, ou lit venir les 
m itra il leurs  qui se t in ren t prêts 
a faire feu.

Les forces de la police durent 
bientôt reculer devant le feu si 
bien nourri des anarchistes et re­
tra itèrent en t i ran t  une volée su r  
la maison.

Voyant que les balles ne fai­
saient aucun effet, on empila de 
la paille à laquelle on mit le feu 
pour faire sortir  les occupants de 
lu maison.

Le- subterfuge réussit bien, car 
011 vit alors p lusieurs anarchistes, 
g r im per sur le toit,  fuyant l’élé­
ment dévasta teur, mais le toit 
céda e t  au milieu des ci is épou­
vantables, les anarchistes tombè­
rent dans le foyer b rû la n t .

Dans les ruines ou a trouvé 
une armoire à demi consumée et

vert lires, et 11e p lus  ex is ter  d é ­
sormais que comme un souvenir 
h istorique en même tem ps q u ’une j 
promenade incom parable to u t  a u ­
tour de la capitale .

Le plan de Lord D utfe rin  con­
sistait en un boulevard de ce in ­
tu re  qui, pa r tan t  de la c itadelle ,  
v re v în t , après avo'%- fa it  le to u r

.. , des rem parts  de la ville, P a r -
m ettan te  pour Quebec, nous e r o - j lo ,|( oft ,vs rucs (.niipaient |0 1)ou.
vous à propos de rem ettre  vous leVard , les deux  côtés de l ’intcr-

SIR W I L F R I D  L A U R I E R  L 
Q U E B E C

Le prem ier n l in is tre  du Cana 
<la, accompagné de lady L au r ie r ,  
est a ttendu ce Soir p a r  le t ra in  du 
Pacifique à (ï h. 30.

l u grand  nombre de citoyens 
avaient eu l 'idée de lui fa ire  une 
réception populaire à son arrivée  
et de l 'escorter Iriom, 1 1  m e n t  
de lu gare au P a r lem en t,  où lady 
L au r ie r  et lui seront les hôtes de 
M. et .Mme A. Turgeon. Mais s ir  
W ilfrid  a formellement insisté 
pour q u ’il ne fût pas donné suite  
nu projet.

t lu peut com pter tout de m ê­
me que nos concitoyens iront en 
nombre lui souhaiter  la bonne
année demain m a t in .  D ans l ' a ­
près-midi,jeudi, sir W il f r id  don­
nera une conférence devant le 
cercle des Femmes Canadiennes 
au Château Frontenac . Le nom ­
bre des invités à ces séances est 
nécessairement limité ; ; mais 
nos abonnés auront l ’av an tag e  de 
lire cette conférence excep tionnel­
lement intéressante, car nous nous 
proposons d ’en donner un com p­
te-rendu très complet.

les yeux  du lecteur une fort jolie 
page de feu A r th u r  Unies, écrite ,  
il y a plus de tren te  ans su r  un 
projet che r  au d is t ingué gouver­
neur général actuel du Canada.

l)e  sa plum e alerte , le reg re t té  
ch ron iqueur  traça i t ,  de la prom e­
nade aérienne alors projetée p ar  
Lord D utferin , une description 
qui est encore a u jo u rd ’hu i en 
pleine ac tua lité .  N ous  lui cédons 
fa parole :

A-t-on rem arqué, depuis  un 
certain nombre d 'années ,  quelle 
a rd eu r  de recherches, quelle é tu ­
de passionnée nos écrivains c a n a ­
diens d ir ig en t  su r  Québec, po int 
de m ile  pour ainsi d ire  un ique ,  
seul endroit du pays d igne d 'u n  
intérêt qui se soutient dans tous 
les temps y Le vieux Charlevoix 
avait  déjà pressenti, dès 17‘Jl), ce 
que deviendrait  un  jo u r  notre  
ville parm i les cités m o n u m en ta ­
les île l ’histoire, et il s ’éc iait 
dans son enthousiasm e : ‘ De
même que Paris a été pendant 
longtemps in fér ieur à ce qu i est

section devaient être  réunis p a r  
un pont d ’arch itec tu re  n o rm ande  
avec une tourelle  pou r  en relev r  
l ’asne.-t et en com pléter l 'effet 
a r tis t ique......

la m aison incendiée deux cadavres 
a demi carbonisés.

L e  combat a été acharné et des 
m illiers  de personnes ont eu con­
naissance de cette terr ib le  batail- 

i le.
Voici 1"orig ine de toute l ’affai- 

! re.
Vn sergent recherchant il s 

voleurs qui ava ien t tué la. veille 
q u a tre  constables a rr iva  à l ’im­
proviste a la maison de la n ie  Syd­
ney. A peine venait-il de s 'a p ­
procher de la maison q u ’on a t ten ­
dait une balle s iff ler  et le cons­
table tom bait mortellement b'es- 
sé.

On dem anda toute la police sur

L ' A L L E M A G N E  ET LE  
S A R M E M E N T

DE-

L e chancelier de l 'E m p ire  a lle­
m and, M. de B ethm ann-H ollw eg , 
a lait récemment des déel., rat ions 

i qui laissent O pérer une détente 
prochaine.

"A u  sujet >'•• nos rappo rs iiioc 
l 'Angleterre, a dit le chancelier, 
et des prétendues négociations 
avec cette puissance au sujet d 'u ­
ne  limitation p a r  t ra i té  des a rm e­
ments maritimes, je  dois tout d 'a ­
bord rem arquer qu 'i l  est de noto­
riété publique que la Grande-lire-1 est plus pénible encore do constater 
tag ne a, à plusieurs reprises, ex- j que p organe du clergé fait de la pe-
primé la | ensée de ...................
un traité 
moments,

“  candidat du gouvernement est pris 
" à  partie relaltivement à la faillite 

de la Banque de S t-Jcan .”
N’est-ce pas à faire pouiïcr de 

rire ! ! ! . . . .  Nous .refusons de croire 
q u ’un ministériel ait pu donner son 
opinion de cette manière. C’est du 

jabricando tau t  pur, sorti de la fabri­
que des nationalistes !

Les méchants et diaboliqucsfeuil- 
lets distribués dans le comté de Sl- 
Jean, les quatre jours précédant le 
scrutin, n ’ont pas produit l’effet si 
ardemment désiré. Tant, m ieux.— 
Tout de même, il est bien pénible 
de constater qite la geut nationaliste 
s’évertue à capter l ’opinion publique 
par la démagogie et la calomnie. Il

■ la , onsoc ,lc provoquer par litique de la politique suur-
aito la limitation do ses ar- . , Tnoise contre les gouvernements Lau-

a
lu jo u rd 'h u i  Quéhcc, de même il; " L e  gouvernement anglais  a ex- 

v iendra un temps où celle ci s r a  j primé cette pensée à la conférence 
l ’égale de P a r is ,  et alors, aussi J  de la Haye.Depuis, il l 'a renouve­
lé iu que  l ’oeil peut a t te ind re ,  il j lée à plusieurs reprises.sans cepe li­
ne découvrira su r  les vives du dant formuler de propositions qui 
S a in t-L au rent que des villes, des nous auraient fourni 1 occasion 
demeuras somptueuses, de riches | d une acceptation ou d 'u n  refus, 
p ra ir ies,  des cham ps fertiles  e t Nous partageons avec l ’A ngleter

ROME ET L ’E X P A N S I O N  C A ­
T H OL I QU E  EN A M E R I ­

Q U E

Lue dépêche de Rome an n o n ­
çait ces jours derniers que le 
Saint-Père avait, nommé le rév. 
P. F. ( ’. Kelley. L .L .D .,  de C hi­
cago, à la présidence de la C atho­
lic Church Extension Society pan ­
ics Kiats-Vnis, et. avait en même 
temps choisi le JLtév. P ère  A. F . 
Burke, L .L .I) .,  comme président 
de la même société pour h' Cana­
da. Ce sont, les doux premiers t i­
tulaires de celle importante, ch a r ­
ge, la Société étant, depuis quel­
ques mois sous le contrôle direct, 
du Saint-Siège, qui lui a nommé 
un cardinal protecteur dans la 
personne du cardinal V.artinelli.

On sait avec quelle b ru ta l i té  le 
Dr B urke a été a ttaqué depuis 
plus d un an, et l'est encore de

des collines chargées de moisson, 
des quais  su pérîtes bordant la  
cap ita le ,  son port en touré  d ’edi- 
licos et des centaines de navires 
y chargean t leurs opulentes c a r ­
ga isons .”

re le désir d ’éviter les rivalités au 
sujet des armements, et. nous l 'a ­
vons exprimé dans des négocia­
tions sans portée obligatoire, mais 
empreintes d 'u n  caractère amical. 

•‘Cet échange d'idées et 1 enten- 
l ’a suivi su r  les intérêts 

,, . . . économiques des deux pays a don-
pas non plus évanoui. Cent eni-1 ^  ]-occas;()n de dissiper la mé- 
qliante ans plus ta rd ,  de nos | fianco réciproque concernant les 
jours, un homme d une  n a tu re  
d ’élit
liste, éjuu et enchan te  p a r  j fournir une garan tie  pour 
spectacle grandiose qu  p i tre   ̂ nu j (en(,itms pacifiques des deux  p a r ­

ties et écarter la méfiance qui s e

Ce tem ps n ’est pas en cote venu, ^  
mais le rêve de C harlevoix  n  est ; ,__

1 armements sur terre e t su r  m er
lit hier 
les in-

d une im ag in a t io n  d a |  ~ j cor échange de vues pourrait  bien

regard  notre fleuve ro u lan t  dans 
un cadre de montagnes qui, t a n ­
tôt se poursuivent, à perte de 
vue derrière  l ’horizon, en rassem ­
blant tum ultueusem ent leu rs  m a ­
melons hérisses, cbmme des s a n ­
glots qui ont soulevé la vaste po i­
trine de la terre e t se sont brises 
en éc la tan t ,  tan tô t  s ’abaissent 
sous la pression, douce de quelque 
gorge qui ondule  su r  leu rs  flancs, 
tan tô t  coupent les c ieux  de leurs 
crêtes pelées et tondues p a r  les 
orages, courbent avec fu re u r  sous 
le vent, du nord-est leu rs  forêts 
irritées, ou bien ba lancen t  au x  
souffles tièdes d 'é té  leurs g r a n ­
des ombres assoupies  en p ré ­
sence. d 'u n  semblable spectacle

fait, manifestée non pas entre  les 
deux gouvernements, mais dans 
l ’opinion publique.

J US TI CE

avec raison que cette maison était 
un refuge d anarchistes.

Plusieurs hommes de police ont 
été blessés au cours île cette rixe 
sanglante.

On croit que les deux anarchis­
tes morts dans cette maison 
sont Dutch F r i tz  et Peter the 
Painter, les deux plus grands 
anarchistes de 1 Angleterre que la 
police recherchait depuis tant île 
mois.

Quelques constables ont déclaré 
qu 'avant de tomber dans les flam­
mes, ils avaient entendu deux 
coups de revolver et ils supposent 
par là que les deux anarchistes se 
seraient tués l 'u n  et l 'au tre  pour 
échapper à la police.

Une ter r ib le  explosion
Huit personnes ont perdu la vie, 

dans une mine, à Sydney

Nouvelles de la Jam aïque
Le transport des malles anglaises 

et de la fleur à la Jam aïque

( Service tir lu presse Canadienne)

Kingston, Jam aïque , 3—A cau­
se de l'oppositi >n fait.? par la J a ­
maïque au transport île la malle 
en Angleterre par voie du Canada, 
le maître général des Postes a n ­
glais a conclu des arrangem ents 
avec la Compagnie Elders ami 
Fÿffes, dans ce luit. A compter de 
l ’expiration du contra t  des Elder- 
Dempster, le mois prochain, le 
service se fera directem ent par 
l ’autre compagnie.

Le gouvernement de la J a m a ï ­
que a décidé d 'am ender la loi dite 
“ pure foi.il lawV en prohibant 
1 importation de la farine en sacs, 
et ce pour des raisons d 'hygiène. 
A l 'avenir la farine consignée à la 
Jamaïque devra être expédiée en 
sacs.

Enquête sensationnelle

Important événem ent dans l’in­
dustrie am éricaine

Retraite de M. Corey du “ Steel*

(Service de lu presse Canadienne )

New-York, 3— W m  F. Corey, 
président de la U nited  States Steel 
Corporation a donné sa démission 
et il est probable qu 'il  n ’aura  pas 
de successeur.

Le premier président de cette 
puissante organisation formée des 
maisons Carnegie, Morgan e t a u ­
tres, fut le fameux d i s  IL 
Schwab, lequel lorsqu’il se re tira 
devint président de la Bethlehem 
Steel Company.

M. Corey a occupé sa charge 
pendant, sept années.

En se re tiran t de la présidence 
de la United States Steel Corpora­
tion M. Corey a déclaré q u ’il gar­
derait les meilleurs souvenirs de 
ses relations avec ses collègues.

Les troubles au Mexique
( Service de la presse Canadienne)

(Service de. lu presse Canadienne)

Dresden, Ont.,  3—Des dévelop­
pements sensationnels viennent de 
se produire au sujet de la mort de 
I ex-maire 1 licks et du Rév. Long 
qui ont été brûlés dans le feu de 
dimanche, 2û décembre.

L'enquête. est. commencée 
d ’aujourd 'hu i et l'on rapporte que 
plusieurs sur les 20 témoins a u ­
ront des dépositions sensationnel­
les à faire au sujet de l 'o rig ine  du 
feu.

( Service de lu presse Canadienne)

North  Sydney, N. 1C.,. 3—Une 
terrible explosion s'est produite 
à la mine No 3 de la Nova Scotia 
Steel and Coal Co. le Jeu s èst-dé- 
claré aussitôt ..après. H uit  mineurs 
ont perdu la vie. Après un travail 
de plusieurs heures, on -réussit à 
éteindre les flammes qui, depuis 
le moment de 1,explosion, s éle­
vaient, menaçantes,de la colline oit 
se trouvait la mine. Après d acti­
ves recherches, on trouva les cada­
vres de six des victimes ; ils étaient 
tellement brûlés qu 'on ne put les 
reconnaître.

Toute la population de Sydney 
s était transportée aussi près que 

ri ers et Gouin, louvoyant toujours] ])(,ssii,|(1 , |u ]jvu J „  sinistre. Le

La rougeole à Gall
(Service de lu'presse Canadienne)

Galt. Ont., ,3— Une épidémie de 
rougeole s é v i t . actuellement datis 
notre ville et plus de .400 cas ont 
d jà été découverts.

Avez-vous remarqué comme le 
prétendu grand journal do la rnaStc- 
Anne prend un délicieux plaisir A 
gober et A publier tous les potins po­
litiques de nature A déplaire aux li­
béraux ? Il excelle dans l’ar t  des 
racontars ! ! Si le suffisant grand jour­

s' nmende pas, il va devenir lenal ne
que la terre n 'a  nulle  part répété ,  | juurnal comml.rc par excellence !

Voici son plus récent gobageun au tre  homme a conçu do  nos 
jours un rêve peut-être aus-i 
g rand  que celui de C harlevoix , et, 
p lus heureux  que son devancier, 
il a voulu en commencer sans re ­
ta rd  la réalisa tion .

Cet hom m e à qui les Quéliec- 
qitois sont tenus de re n d re  un

temps à autre par la presse nuan- hom m age reconnaissant,  c ’est

Un ministériel a déclaré que le 
“ résultat de l’élection de St-Jean 
“ . . . .  ne lui faisait pas de doute. 
11 i l  attribue la défaite probable du 
“ candidat libéral au manifeste Inn- 
“  cé, ces derniers jours, contre M. 
“  Robert, manifeste dans loqusl le

dans les eaux du Devoir et de 
L 'Evénement, sans trop s’occu­
per de remplir, avec la noblesse qui 
devrait la caractériser, les grandes 
questions questions sociales et reli­
gieuses pour lesquelles il a été fondé 
et distribué dans toutes les maisons 
d’éducation du Dominion. Le vani­
teux journal ne remplit point les pro­
messes solennellement faites aux 
catholiques de la province et parti­
culièrement aux catholiques du dio­
cèse de Québec ; il méprise la neu­
tralité en politique, comme ii ab­
horre a neutralité en matière d ’édu­
cation.— Si c’est son droit d ’agir 
ainsi, ce n'est pas honorable de man­
quer A sa parole écrite.
• Pour lui, étant donné les promes­
ses ; faites.il n ’est pas sage d ’émettre 
des opinions sur les questions poli­
tiques à moins qu’elles ne soient 
absolument liées aux  intérêts reli­
gieux. Et ses opinions, ne devrait-il 
pas les énoncer, non seulement dans 
un style correct, mais élagué de 
toutes expressions injurieuses cl 
malsonnantes’f Happelons-noué donc 
toujours que “ noblesse oblige” .

Les violences de langage peuvent 
peut-être donner satisfaction A son 
directeur, dont la digestion laisse 
souvent A désirer, mais dans l’inté­
rêt de ccltv-ci comme de ccux-lA, il 
n ’est pas mal A propos de publier 
oette pensée de Mgr Bougaud :

“  Dieu, qui a voulu quo la dou- 
“  cctir fait l’aimable compagne de 
“ la force, a réglé aussi que, par une 
" ju s te  punition, la violence serai, 
"  toujours suivie de la faiblesse."

J USTITIA .

spectacle était des plus navrants.
Si l ’explosion s 'était produite 

quelques heures plus tard, ce se­
rait au moins trois cents portes de 
vie que l 'on  au ra i t  à enregistrer.

Au cours d 'une  interview avec 
le représentant de 1"Association de 
la Presse Canadienne, 1"inspecteur 
Nicholson a déclaré que personne 
n'a encore été témoin d un specta­
cle aussi saisissant : les flammes 
semblaient ronger la terre elle- 
même.

On dit que cette explosion-ci 
est aussi terrible que celle qui a 
eu lieu en 1878.

Vu qu 'il  était de bonne heure, 
le matin, on croit que pas plus de 
huit mineurs ont péri.

Les noms des blesses sont : 
Autos Teraunf, âgé de 22 ans ; 
•Ios l lé ra ju l ,  25 an s ;  Jam es .T .  
R ainsen, 30 ans ; F red .  Tr.cmcn, 
30 ans : Alex. A cxtcr. 20 tins ;
•I os. Host en, 20 ans : les contre­
m aîtres  Ferguson et Rnrcltnss. 
Les restes de ces deux derniers 
n 'ont pas encore été retrouvés.

Destruction de deux tableaux 
de prix ■

( Service clc ht presse Canadienne)

LitI le Bock, A rk .,  3.—  Deux 
table.)ux de g rande  valeur ,  " T h e  
W agonsm ith”  et la  "V en u s  de 
M ilo", estimés à $110.000, et a p ­
partenant à la  Jones House F u r ­
nishing Co., ont été dé tru i ts  au 
cours de l 'incendie d ’a u jo u rd ’hui 
qui a tea usé des pertes évaluées à 
$1.000,000, dans le q u a r t ie r  des 
affaires de cette ville.

Chihuahua, Mexique. 3 —  Lu 
paix sera bientôt, complète dans 
tout le pays ; les insurgés qui 
étaient réfugiés à 1 ouest d ’ici ont 
été mis en déroute. Le général 
Luke est arrivé ici au jou rd 'hu i  
avec un détachement de troupes 
de Navarro. La lu tte  of Ire beau­
coup de difficultés dans le dis 
trict. île < tjinaga. L a  liste des 
morts dans l ’ouest de C hihuahua 
est de 105. y compris ceux qui 
sont morts des suites de leurs bles­
sures ou par maladie.

-  ; •  arrêtés
( Service de la presse Canadienne)

W ashington. 3— S ix  new-yor­
kais ont été condamnés par la 
Cour Suprtlhté du d is tr ic t  de Co­
lumbia, au jourd 'hu i,  à payer  des 
amendés an m o n tan t  de $8,100, 
pour avoir enfre in t la loi contre 
les bureaux ; -d 'agiotage (bucket 
shops). T ro is  d 'en tre  eux, R ichard  
F .  Pretisser",;. Leo', p layer, et Geo. 
T u rn e r :ont vfé condamnés à deux 
ans de pénitencier chacun, mais 
leur sèntfeiïce a été suspendue, il 
condition 'q u ’ils abandonnen t leur 
négoce. Tous ont payé l ’amende.

Dans le Rhode-lsland
(Service de là presse C anadienne)

Le déficit américain
(Service de la presse Canadienne)

déficitW ashington , 3.—  Le 
des E tats-U nis ,  ju s q u ’à  au jo u r­
d ’hui, pour l’année fiscale cou- vra élire un sénateur
raille, s ’élève à $3,870,507; l ’an 
dernier, il se ch iffra it  à cette d a ­
te, à $23,91!),010. Les dépenses 
pour le canal de P a n a m a  et les 
transactions relatives à la dette 
publique ne sont • pas  -comprises 
dans ces m ontants.

Providence, B. T., 3—Dans son 
message annuel, le gouverneur 
Aram J . Pothier, l ’un  des plus 
éminents canadiens-frunçais de lit 
Nouvelle-Angleterre, s ’est déclaré 
favorable au m aintien  du mode 
d'élection des sénateurs tel qu 'i l  
existe au jourd’hui. Les  autres of­
ficiers il E ta t  ainsi que les m em ­
bres de KAssemblée ont été ins­
tallés en même temps que le gou­
verneur Pothier.  L 'Assemblée de-

prochaine-

Un mauvais coup manqué
(•service de la presse Canadienne)

Vancouver, C. A.. 3—Un indi­
vidu du nom de Richard Grey a 
été arrêté hier soir, à la suite 
d 'une ten t alive de vol à main 
armée. M. Cornwall, qui a clé as­
sailli dans la soirée, pair ce hardi 
voleur, it réussi à s 'échapper de ses 
mains, après lui avoir enlevé son 
revolver ; il pointa ensuite l'arme 
dans la direction de Grey, ce qui 
eut poùr effet de rendre celui-ci 
craintif . Quelques instants après, 
un policeman arrêtait  Grey et le 
conduisait au poste.

La population de Winnipeg.
(serv ice  de la presse Canadienne.)

W innipeg , M an.,  3 .—  L 'a n ­
nuaire des adresses de  H e n d e r­
son, pour 1911 annonce que la 
population du  G rea te r  W in n ip eg  
est de 200,000 âmes.

Une épidém ie au Manitoba
(Service de la presse Canadienne)

W innipeg , M an .,  3 .— On r a p ­
porte q u ’une ép idém ie de fièvre] 
scarlatine sévit au m ilieu  des po­
pulations étrangères en tre  les lues 
W innipeg et Manitoba.; W ood­
lands, Toulon et St. L a u re n t  se­
raient les districts les plus rav a ­
gés. 11 semble que les officiers 
de santé, sont incapables de con­
trôler l ’épidémie, qu i se propage 
très rapidem ent.

m ent,  en rem p lacem en t  de N elso n  
\> . A li ln c l i .  l ,  A sse m b lée  aura
très peu de besogne à accomplir, 
avant l ’élection du nouveau séna­
teur.

Les grandes cérémonies d 'ou­
verture ont eu lieu avec l ’éclat 
des années passées.

Exploits de cam brioleurs
(Service de la presse Canadienne)

Vancouver, C'. A .,  3.—  Deux 
cambrioleurs, masqués ont pénétré 
dans un re s tau ran t  à M ont Biai­
sant, mais, n ’on t pu enlever d ’a r ­
gen t,— des passants ay a n t  averti  
la police à temps. V in g t  sergents 
de police ont été lancés à leur 
poursuite, mais les voleurs n ’ont 
pas encore été arrêtés.

La mairie de Winnipeg
(Service de la presse Canadienne)

W innipeg, 3 —  L ’élection d li­
ma ire Sainford Evans, de W innî- 
peg, est contestée. Ou allègue m a ­
noeuvres corruptrices. ; •>

■ .- ; A \
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M o n tré a l ,  3— L a  m o r t  nous  a 
e n le v é  u n  d e  nos  p r i n c i p a u x  c i to ­
y e n s  d a n s  la p e r s o n n e  d e  M. M . 
B i tc h o t ,  décédé s a m e d i  m a t in  à 
sa rés idence  de  la  r u e  O rescen t,  
a p r è s  q u e lq u e s  jo u r s  de  m a la d ie ,  
à l ' a g c  de  77 ans .

M .B ite .ho t  a to u jo u r s  é té  à l em - 
p lo i d u  G r a n d -T r ô n e ,  e t  se r e t i r a i t  
il y  a  q u e lq u e s  a n n é e s  a p r è s  av o ir  
amass»» u n e  jo l ie  f o r tu n e .  11 a to u ­
j o u r s  é té  un  em p lo y é  s u p é r ie u r  de  
c e t t e  c o m p a g n ie  et ses chefs  a- 
v a i e n t  p o u r  lu i  to u te s  les c o n f ia n ­
ces. . .

M m e  B i tc h o t  lu i  s u r v i t  a ins i  
q u e  sa f i l le  M lle  A n g e l in a .

Lus funérailles ont eu lieu ce 
matin à la cathédrale, auxquelles 
assistait une grande foule de pa­
rents et d'amis.

L a  fa m i l le  B i t c h o t  p a s s a i t  les 
s inisons d 'é t é  à la P o i n t e  d e  la 
B iv iv re  d u  L o u p  d e p u i s  p lu s ie u r s  
années ,  e t les to u r is te s  de  cet e n ­
d r o i t  a p p r e n d r o n t  c e t te  n o u v e l le  
av e c  s u r p r i s e  e t  r e g r e t .

N o u s  o f f ro n s  nos s y m p a th ie s  a 
M a d a m e  et M a d e m o ise l le  B i tc h o t  
d a n s  l e u r  g r a n d  d eu i l .

Gare aux m aris  v io lents
K a n sa s  City, Mo., 3. — J a v  13. 

J o r d a n  u n  té lég rap h is te  de  ce lte  v il­
le, a été c o n d a m n é  à 8200  d ’a m e n ­
de p o u r  avo ir  t r o p  em b ra s sé  sa f e m ­
m e hier.

L a  fem m e se p la ig n a i t  q u 'e n  l ’e m ­
b ra s s a n t  il lu i  a v a i t  cassé  tro is  eû­
tes.

Le m ari  a  ra c o n té  u n e  a u t r e  h is ­
toire.

W ash in g to n ,  3 .— A près  p lu s ieu rs  
m ois  de négocia tions e n t re  le  C a n a d a  
et les E ta ts -U n is ,  on a n n o n c e  que la  
n o m in a t io n  d 'u n e  com m iss ion  d o n t  
le devo ir  se ra  de  con trô le r  les c o m ­
pagnies de  c h e m in  de  fer d u  C anada  
et des E ta ts -U n is  est assurée.

Cette com m iss ion  a u r a  p le ine  a u ­
torité  d a n s  sa  m ission.

Cela veu t d ire  q ue  d ’ici quelque» 
m ois  il y  a u ra  u ne  com m iss ion  a y a n t  
pleins pouvo irs  de  rég ir  les ac tions 
e t  les ta rifs  des  com pagn ie s  des c h e ­
m in s  de  fer t a n t  des E ta ts -U n is  que 
d u  C anada , e t  que  celles-ci dev ro n t  
se so u m e ttre  à ses décisions.

D epu is  p lus ieurs  jo u r s  M. M art in  
A. K n n p p ,  p ré s id e n t  de  la  c o m m is ­
sion d u  com m erce  in té r ieu r ,  e t  l’h o ­
no rab le  M. J .  P. Mabie, p ré s id e n t  
des com m issa ires  des  c h e m in s  d e  
fer du  Canada , ont eu  des confé­
rences com m e re p ré se n ta n ts  d e  leurs  
g o u v e rn e m en ts  respectifs ,  su r  le s u ­
jet de la créa tion  d ’u n e  com m iss ion  
in te rn a t io n a le  des c h e m in s  de fer.

Les com m issa ires  en so n t  venus A 
un a r r a n g e m e n t  m e rc re d i  dern ier.  
D epuis  ce tem p s ,  ils ont été occupés 
a u x  détails.

La banque de F rance e t  son  or
P aris ,  3 .— U n avis olliciel de la  

B a n q u e  de F ra n ce  d it  q u e  la s u s p e n ­
sion de  la v en te  de  l ’o r  n ’est a u c u ­
n em en t  d ir igée  con tre  l ’A m érique .  
C 'es t terni s im p le m e n t  u n e  m esu re  
d e  p ro tec tion  a y a n t  p o u r  b u t  le

.. .m ain t ien  d e s  réserves d e  la  B a n q u e ,  
“ J e  voulais ,  d i t- i l ,  e m b ra s s e r  m a  j en  ra ison  des  m a u v a is e s  réco ltes  de  

fem m e, et je  p r is  u n e  b o n n e  p r ise  ; jce tte  a n n é e  en F rance ,  q u i  nécessi­
te ro n t  l’achat  de  céréales  é trangères .en l ’e m b ra s sa n t ,  je  la se rra i  si fort 

qua  je lui cassai les cô tes  en  q u e s ­
t io n . ”

“ S u r  le m o m e n t ,  e lle  ne  d i t  r ien, 
m a is  m a in te n a n t  elle es t  ja louse  et 
elle ra m è n e  ce tte  q u e s t io n  s u r  le t a ­
p i s . ”

Le juge  to u t  d e  m ê m e ,  l ’a con ­
d a m n é  à S200 d ’a m e n d e .

D ep u is  q u e lq u e  te m p s  le ju g e  de 
ce tte  ville  a  été e n n u y é  d e  p r o te s t a ­
t io n s  de  la  p a r t  des  fem m es  qui 
é t a ie n t  m a l t ra i té e s  p a r  le u r  maris ,  et 
i l  s ’est fait  u n e  éc h e l le  d ’a m e n d e s  
c o m m e  il su it  :

B a t t re  sa fem m e à m a i n  nue,  
S100.

B a t t re  sa fem m e avec  u n e  brosse, 
$150.

D ep u is  n o v em b re ,  a  déc la ré  u n  
d ire c te u r  de la  B a n q u e  d e  F ra n ce ,  
n ous  av o n s  refusé  to u te s  les d e ­
m a n d es  d ’or. L a  B a n q u e  a refusé  
de  l’o r  à l’ A llem agne  et A l ’A u t r i ­
che, et, il y a  q u e lq u e s  jou rs ,  e t  A 
la H o l la n d e .

L a  réserve en  or  es t de  216 .000 ,-  
000  de  francs  in fé r ieu re  à la  réserve 
de  l ’a n n é e  dern iè re .

La F ra n c e  achète  a c tu e l le m e n t  
b e a u c o u p  d e  céréales d a n s  les Bal­
kans ,  en  R u ss ie  et en A m ér iq u e ,  et, 
p o u r  ce tte  ra ison , l ’o r  est néc es­
saire .

L a  B a n q u e  de  F ra n ce  a  cessé é g a ­
le m e n t  d ’a c h e te r  d u  p a p ie r  anglais ,

d a n s  u n e  im p a sse ,d ’o ùil ne p o u r ­
r a  p lu s  s o r t i r . I l  u si bien c o m b in e  
so n  p la n  q u e  les a v e n tu re s  d e  L u ­
p in  sem b len t te rm inées .  Ce d e r ­
n ie r  es t.  c ro ira i  t-on, e n t r e  les 
m a in s  de  ( iuere .hard  q u i  a p r è s  lui 
a v o i r  m ê m e  m is  les m e n o t te s ,  
l ’ac c a b le  de son t r io m p h e .  M a is  
1 in g é n io s i té  d 'A r s è n e  L u p in  u est 
pas  pr ise  en d é fa u t  et a u  m o m e n t  
où tous  cro ien t à sa c h u te ,  il se r e ­
d resse  p lu s  te rr ib le  (pie j a m a i s  d e ­
v a n t  ( iu e r e h a rd  à q u i  il é c h a p p e  
en c o re  u n e  fois. A u m il ieu  de  ce l ­
te  s i tu a t io n ,  s 'e squ isse  u n e  scène  
d 'a m o u r ,  qu i  m a n q u e  de c a u s e r  la 
p e r te  d e  L u p in .

O 'esl n a tu re l l e m e n t  à P a u l  M a r ­
cel qu  échoit  le rô le  de  A rs è n e  
L u p in  et c 'es t  D u r a n d  (pii lait 
( I u e r e h a r d .

L a  l u t t e  e n t r e  le v o l e u r  et le 
p o l ic ie r  te lle  q u e  n o u s  la p r é s e n ­
t e n t  M arce l  e t  D u r a n d  est v r a i ­
m e n t  p a l p i t a n t e .  F a i r e  l ’é lo g e  
d e  M a rc e l  d a n s  ce r ô le  p h é n o m é ­
n a l e  s e ra i t  t é m é r a i r e .  Q u a n d  à 
D u r a n d ,  il s ’est revo ie  v é r i t a b l e ­
m e n t  a r t i s t e  d a n s  son  r ô le  é c r a ­
s a n t .  M m e  D u c a n g c  a s o u te n u  
sa lxd le  r é p u t a t i o n  d ’a r t i s t e  d a n s  
le rô le  de  S onia .  T o u s  1rs a u t r e s  
rô les  so n t  a d m i r a b l e m e n t  r e m ­
p l is .

H i e r ,  à la m a t in é e  s p é c i a l e  e t  
a n s  la  so irée ,  la  s a l le  a é t é  b o n ­

dée et on  a m ê m e  re fu sé  du  m o n ­
d e .  J a m a i s  p iè c e  n ' a  p r o v o q u é  
e t n e  p ro v o q u e ra  a u t a n t  d ’e n t h o u ­
s ia sm e .

L a  d i re c t io n  p r ie  ses c l i e n t s  de 
r e t e n i r  l e u rs  b i l l e t s  d ' a v a n c e  p a r  
t é l é p h o n e .

A V I S

Avis est par le présent donné que 
la Compagnie d 'Assuram e Mutuelle îles 
lndus t i ic s  présentera un bill à la légis­
lature de Québec, pour am ender  sa 
char te  en changeant son nom en celui 
de “  L’Assurance Industrielle, Feu et 
Accidents ”  et pour faire concorder 
quelques autres clauses de sa charte  
avec la loi générale des Assurances de 
Québec.

Québec. 2S décembre 1910.
Hov. I.anglais & Morin 
Procureurs de la Compagnie.

3 f.—1.—tu.

A V I S

T é lé p h o n e  1005 C O U P E  G A R A N TIE

L. B. MORENCY & Cie
M archands- Tailleurs

Grand choix de marchandises pour hoir- 
.mes à des prix excessivement bas. 

Votre garde-robe tenue en parfait ordre 
pour

S /  OO P A R  M O I S
54 , Cote du  Palais. H aute-V ille

r i

VIGORA Préviendra de gra­
ves infirmités 

chez les animaux.

M. J .  B. M O K JX , P h a r m a c ie n ,  Québec. 
J ’avais un cheval qui, depuis un an passé, avait 

une grave a t taq u e  de souille qui l’incommodait 
beaucoup J 'a i  le plaisir d vous annoncer que je 

i  l’ai guéri complètement avec votre VKIORA, et je  
crois de mon devoir de vo is eu exprim er  ma re- 
connaissance. Je n ’ai pas besoin devons d ireque 
je me ferai un devoir de le recommander.

KRANl/OIS CiEXUROX,

J. B. MORIN,
î i l S j  r u e  S t - J o s c p h ,  S t - K o c l i ,  Q u é b e c .

Oscar Del ill*
L.L.B.

Joseph Turcotte.
U.C. L.L.B.

Turcotte & Delisle
AVOCATS 

Edifice de la Banque Nationale
S84, rue Saint-Joseph, QUEBEC  

Bureau du jour et du soir.
T éléphone 2311

E. Théo. Paquet
L ..B ..V  L. U .
AVOOAT

(NO RWICH UNION BUILD1NO  
A P * ~ ' r M E N T S )

8 8 , Rue S t-P ie r r e  Quebec
Téléphone 1406.

R(., i >• fc i .  3342

C M  DE L’
1 4 2  rue St-Jean,

Pension pur.sem aine............  . , ........$3.50
Huîtres, ht douzaine...........35cts e t  50ets
Repas 35eIs, Il billets pour................ $1.50
Steak sur  Uril ........ : .........  35cts
Kuclire parties (lunch compris)

25c ts chaque. 
Banquets $1.00 par tê te  en montant.

Ouvert jusqu 'à  une heure du mutin.
P .  W .  D U C A L ,

P r o p .

^ B a t t r e s a  f e m m e  a v e c  u »  b â t o n , K

S erre r  sa  fe m m e  et lu i casser  deux  
côtes, $200.

Casse r  p lu s  d e  d e u x  cô tes  à sa f e m ­
m e, S-OO.

P lu s  de  5 côtes cassées, 8500.
L e  juge en  p u b l i a n t  ce t  av is  croit 

q u e  ce la  a u r a  u n  effet s a lu ta i r e  su r  
les m a r i s  q u i  a im e n t  te l le m e n t  le u rs  ' 
fe m m e s  q u ’ils le u r  ca s se n t  les cô tes  
en  les em b ra ssa n t .

c o m p te  est s a n s  profit.

Le m onoplan employé pour la 
c h a s s e

Avis est par les présentes donné que 
les Prévoyants du  Canada dem anderont 
â la Législature de la l’iovince de  Qué­
bec, à sa prochaine session, un acte 
a m en d a n t  sa charte aux tins de m ain te­
nir le Conseil de Surveillance, pourvoir 
au  remplacement des Directeurs e t  au­
tres tins.

ANTON I LESA Ci E,
Secrétaire-Trésorier.

Sin is tre  prédiction d ’un p ro ­
f e s s e u r

M. H u b e r t  L a th a m ,  l 'a v i a t e u r  
frança is ,  a chassé  le c a n a r d  sauvage , 
h ie r ,  d an s  les p ro p r ié té s  d u  Boisa 
C h ic  Club.

N ’allez pas  croire q u e  ce tte  chasse 
a eu lieu c o m m e  à l’o rd in a i re .  Il est 

Iq u es t io n  d ’u n  a v ia te u r  e t  r ien  de 
I leu r  p a r t  ne d o i t  é tonner .  C 'es t  donc

  | m o n té  ' s u r  u n  m o n o p la n  q ue  M.
S t-Lois ,  M o.,  3 .— I l  n ’y  a u ra ]  L a th a m  s ’est l iv ré  à ce s p o r t  nou- 

p lu s  de  bébés a p rè s  l ’a n n é e  2015, | veau.
a u x  E ta ts -U n is .  Les seu ls  bébés ; Après avo ir  déc r i t  p lu s i e u r s  cer- 
q u ’on  p o u r r a  t r o u v e r  v ie n d r o n t  de  i d e s  a u - d e s s u s  des b ip è d e s  a i le  : 
F ra n c e ,  q u i  en a u r a  en c o re  80 a n s  j q u i  p r e n a i e n t  le u rs  é b a t s  s u r  le  
ap rè s  no u s ,  se lon  les s ta t i s t iq u e s .  | sol,  af in  de  e f f r a y e r ,  M La-

Cela  a  é té  én o n c é  e t  p r o u v é  h ie r  
à  l 'a s s e m b lé e  de  l ’A m e r ic a n  E c o n o ­
m ie  A ssoc ia tion ,  q u i  c o m p te  p a rm i  
ses m e m b r e s  des  h o m m e s  c o m m e  M. 
Bev ie r ,  p r é s id e n t  de  l ' U n ivers i té  
d e  l ’I l l in o is ,  Ch. E l l io t ,  e x - p r é s i ­
d e n t  d e  l 'U n iv e r s i t é  H a r v a r d ,  e t  le 
p ro fe s se u r  W i lc o x ,  de  l’ U n ivers i té  
de  Cornell.

Le p ro fe sseu r  B ev ie r ,  d a n s  u n e  
con fé rence  d o c u m e n té e  q u ’il a  faite,
s’a p p u y a n t  s u r  les s ta t i s t iq u e s ,  a
p ro u v é ,  chiffres en m a in s ,  q u e  d a n s  i c h a sse .  M . L a t h a m  r e g a g n a  
les E ta t s - U n i s  les e n fa n ts  cesse ron t  C lu b  où  un  g r o u p e  d ' i n v i t é s ,

t h a n i  se m i t  à les f u s i l l e r  a u s s i tô t  
q u ’i ls  e u r e n t  r e p r i s  l e u r  vol.

A r m é  d ' u n  f u s i l  à d e u x  co u p s ,  
M .  L a t h a m  p a r v i n t ,  s u r  d ix  c a r ­
to u c h e s ,  à t u e r  q u e l q u e s - u n s  de  
ces  v o la t i le s  e t  à  e n  b le s s e r  p l u ­
s ie u rs  a u t r e s .

N o n  c o n t e n t  d e  c e la ,  il se  l a n ­
ça  à  l e u r  p o u r s u i t e  a u - d e s s u s  d e  
la  m e r ,  s u r  u n e  d i s t a n c e  de  t ro is  
m i l le s .

A p r è s  u n e  h e u r e  e t  d e m ie  d e
e

KI N G  E D W A R D
PL A N  H O T E L  P L A N

Américain Européen
$2.00 par jour. $1.00 par jour.

9-11 rue Desjardins Québec
Prix spéciaux pour la 
saison de l’hiver.

Pour d 'au tre s  informations 
s 'adresser à l’office.
Téléphone privée Z 647. 
téléphone public 3 4 2 2 .

J O S ,  L A P O I N T E ,  G é r a n t .i  *

E T A B L I  E N  1876 T E L E P H O N E  223*

C H A R L E S  V E Z I N A
119-123,. RUE Du Pont, Québec.

BNTREPRENEUR PLOMBIER, ELECTRICIEN. 
FERBLANTIER e t COUVREUR.

S P E C I A L I T E S
Appareils de chauffage il eau chaude, A vapeur 

et à air chaud,
Assortiment d ’appareils de plomberie et d ’élec­

tricité les plus modernes.

Aussi novice de cuisine des plus perfectionnés, 
“ Happv llotne ” , “  Ideal Favorite “ Universal 
Favorite” et “ Maple Leaf" ,  et fournaises de pas­
sage de toute- sortes.

G L A C I E R E S
liA vrA Hrnnd choix de glacières A la poitée de toutes 
ryÿS»’ les bourses.

P A I K M i O T S  : C o m p t a n t s  o u  p a r  v e r s e m e n t s

Qualité supérieure
Le façon du fumeur difficile.

LA CIE DE LAITERIE 
ST-LAURENT

Fournitures et matériel complet de Beurre ri es et 
Fromageries, H uile, Sel, Boîtes à 

Beurre et à From age, etc.

E nt repo t :  No II r u e  R a m s a y ,  Q u é b e c
Coin de la rue St. Paul

ERNEST L. COTE, Agent
a'Demandez nos p r i x .............................................Tel. 3 3 8 6

Docteur Albert Angers
Ex-interne de la Maternité et ex- 

élêve des hôpitaux de I’aris. 
SPECIALITE : Accouchements ma­
ladies des femmes e t  des enfanta.

BUREAU et RESIDENCE

271%', Rue St-Joseph
Tel. 3653. 15 jl 1 an

A. L E O P R E D
I N G E N I E U R  C I V I L

• GRAC • ‘A L  E T  M cfi/LL  
B t- l :l A L I T E  :

A Q U  EL D U  O S
3 0  PiUE S  * -J«- AN,  OU t£ M B.O.

Tl? LKPHONE» (540

J O B l i N l  &  P A Q U E T
FVrijldntlei>-P «miiic'

J2 et 78 , Cote J ’Abraham
Telephone insu.

Eclairage au gaz et A l'électricité. Télé­
phone et Sonneries Electricities.

Spécialité : Système de chauffage A <um 
chaude à la vapeur et A air chaud

COMPTABLE ET AGENT GENERAL
D E  I , A

M U T U A L  LIFE  d e  N E W  " M
7 0 .  R U E  S T - R I E R R E .

Tél. 976
l l è S .  4 1 0 ) .  K. l i r  s t - d t - a i i .
7 ni ni Tei -1899

| «Tif*' ' nlMr

q u i
a v a i e n t  s u iv i  la  c h a s se  a v e c  i n t é ­
r ê t ,  l ’a t t e n d a i e n t  p o u r  le  f é l i c i te r .

de  n a î t r e  en l ’a n  2515 e t  en  l ’an  
2020  il n ’y  a u r a  p a s  u n  e n f a n t  de  
c in q  a n s  d a n s  to u t  le pay s .

Le p ro fe sseu r  a  c o n t in u é  en  d i s a n t  
q u e  le seu l e spo ir  d ’a v o i r  dès  cn - i  A U  T H E A T R E  N A T I O N A L
fan ts ,  s e ra i t  des  im p o r t e r  d e  F r a n - j  _______
ce, q u i ,  q u o iq u ’on en  d ise ,  a  p lu s  
d ’en fan ts  q u e  les E ta t s - U n i s ,  qui 
son t  il la tê te  des  n a t io n s  so u s  le 
r a p p o r t  d u  su ic ide  de  la race.

P o u r  r e m é d ie r  à ce m a l ,  le p r o ­
fesseur  (p ropose  que  le g o u v e r n e ­
m e n t  accorde  u n e  p en s io n  à  to u te  
in è re  d e  fam il le  q u i  d o n n e r a  u n

U n  succès  sans  p r é c é d e n t

A rs è n e  L u p i n ,  ce m y t h e  in s a i ­
s is sab le ,  d o n t  on  sen t  t o u jo u r s  ce­
p e n d a n t  la p ré se n ce ,  m ê m e  d an s  
les e n d r o i t s  les m ie u x  p r o té g é s  et 
d o n t  le  n o m  seu l s u f f i t  à h o u lc v c r -

e n f a n t  a u  pays, et  q u e  ce t te  pens ion  sc r  les e s p r i t s  le s  p lu s  s c e p t iq u e s  ; 
so i t  payée  à e l le  p e r so n n e l le m e n t ,  j  A rs è n e  L u p i n ,  ce g e n t l e m a n  ca m -  

D e  ce tte  façon, la m è re  d e v ie n d ra  1 b r i id e u r ,  q u i  a c c o m p l i t  to u jo u r s  
là  m a î t re s s e  d e  la  m a iso n .  j  ce q u ' i l  d i t ,  q u i  se j o u e  des  p i re s

Les pères  de  fam ille ,  a d i t  le pro- d i f f i c u l t é s ,  f a i t  le s u j e t  de  la  
fesseùr, d e v ra ie n t  auss i  ê t re  fav o r i­
sés so u s  le r a p p o r t  d u  t r a v a i l .  Ce 
se ra i t ,  a- t- i l  a jou té ,  de  la  jus t ice  
sociale.

L I O N E L  C A N N O N
v* P» A |K

fibit rn/fiu Hnrh. huj, 

i : î«> r , . .  - r . . l * l » r r -  Q I  ’ l l e» ; ,

VESTES El CHAMOIS ET PLAST
Le moyen de ré-istor aux froids et aux t e m p 'tes  de l ’hiver, de con­

server au dchrs le confort du  foyer ; c 'est de porter une de nos vestes de 
chamois, ou un de n o s  Plastrons pour poitrine et poumons.

Nous en avons une grande variété de  genres, grandeurs et qualités : 
pour Dames, pour Hommes et pour Enfants. Nos prix, comme toujours 
sont les plus has.

Plastrons en entre ou flanelle, 25c, 35e, 50c et 75c.
Plastrons doublés en Chamois. 75c, 35c. 95c.
Vestes en Chamois Régulières, $1 TO.
Frost King ou Frost Queen, $3.C0 ou deux  pour $5X0
Peaux de chamois de tous prix, de 5c à $t 25.

LEÇONS DE VIOLON
— S’A d iikn sbr  à —

Mlle Georgette Comcttant
315, r u e  B v d a r r i

lecp Téléphone 2336

Le Public Intelligent 
voyage par le

Jour des Bols
6.-JANVIER 1911

Des Bille ts  s e ro n t  v e n d u s  a u  P r ix  
d ’u n  s im p le  p a rc o u rs  d e  

P re m iè re  Classe.

D éparts  les 5 e t  6 janv ier ,
R e tou r ,  le 9 j a n v i e r  1911.

Pour renseignements, billets, etc 
veuillez vous adresser A 30 rue St-.lean' 
angle de la Côio «lu Palais, Mi rue Dal 
honnie, au Clnite.iu F run tenue ou A L 
tiatfl du Palais

JULES HONE. J r .
Agence générale de chemine de fer ei 

Paquebots. Nous représentons toutes 1» 
lignes tranantlantioues.

E P IP H A N IE
v e n d r e d i ,  c J a n v i e r  1911

Billet de première classe a 1er et re­
tour au prix du biiict simple, bon pour 
partir jeudi e t  vendredi, 6 c* u janvier 
IV11, et revenir le ou avan t mardi le 9 

janvier  1911.

Pour plus amples informations s ’a 
dresser A 10 rue ' te -A n  no. Téléphone 
507 ou 73.

«KO. II. STOTT 
C. P. et  T.

C H > M I W S l> E F E U

CANADIAN NCR QtSEBtC 

UÜEBEG & LAC SI JEAN

D -s bi lets all r e t retour seront ven­
dus tu prix d ’un simule pas âge de pre­
mière classe, bon pour par t i r  le 5 et G 

Janvier.

Bon pour revenir le 9 janvier  1911

O..AO » m . — foin- Us jours excepté  les 
hifiaii.- es pour Montreal, chutes 

Shnwiniean •m .i i ’ tWrs St.. Casi­
mir, etc., faisan i raccordement A 
Garnoau Je t.  avec les trains al lant 
et  revenant .e t. Tuque.

Il y a un vliar !.. ffc, parloir su/ ce. train 
5 . 1 4  p. m . - - P o u r  St-Casimir tous les 

jours exi eiiir le dimanche.

Pour toute au tre  information s ’ad res ­
ser à la gare rue St-André, ou A F. S. 
Stocking, 32 r c St-I.ouis.

Q U E B E C  G E N T #  R A I L W A Y
E X C U R S IO N  11 ICS F E T E S  A 

T O U T E S  I.ES S T A T I C  S

U x Rill t s im p le  de p rem iè re  
das '-  p o u r  p a r t i r  le 31 

D écem bre « I lr l - i  ( t i e  2 janv ie r .
R E T O U R  l im ité  nu 3 ja n v ie r  

a in s i  q u ’au  ~> <-t nu  (i. R to u r  j u s ­
q u ’au  S ja n v ie r  1911

La seule lit<ne p o i r  vue de wagons-re- 
fecio ir ts  et ce P. Ilmau jusqu 'à  

N=w-York.

Lucien Cannon, It.A.L.L.L.
Charles Power, B.A.L.L.L.

C A N N O N  & POWER
A V O C A T S

9 3  rue S t-P ierre , Québec
Tel. 3 8 2 2

20aept—

r > ES T  R A 1X S Q U I TTER O .X T 
R E V I S  A 830 p. m . tous  les jours 
e t A 8 .0 0  n ni.  tous  les jo u r s  le 
d i m a n c h e  ex c e p té .  P o u r  .p lus  du 
r e n se ig n e m e n t  et p o u r  o b se rv e r  ses 
p la c e s  d"  Pu lin  n ou s 'a d r e s s e r a  a 
F . -S. S tock ing .  A gent,  32 S t-I .o u is  
e t  r-.-prcs( n ia n t  T b o  t ook & Son 
et to u te s  les eom  vtignie? du s te a ­
mer*

A u  C la r e n d o n  H o t e l —  Geo.
C ro o k ,  O t t a w a  ; W i n .  U n d e r w o o d ,  i d é b u t ,  de l ' a u d i t e u r ,  q u i  ne  
T o r o n t o ;  W .  H .  N ie h o l s ,  B o s to n  ;
L .  A .  D à r e y  e t  f e m m e ,  A . D ic k  
et. f e m m e ,C a p  S t - I g n n c e  ; J .  W  in ­
g le ,  L a  T u o u e  ; A . M . T h o m p s o n ,
T o r o n to  ; W i l l i a m  B a n k s ,  S h e r ­
b ro o k e  ; G . .D e .  T e n a u c o u r ,  M o n t ­
r é a l  ; H. W .  B u g g s ,  O t ta w a  ; D .
J. Inklin, London ; H. LaDean,
Sa^^eç ; Louis Guy on, Montréal.

p iè c e  q u e  l ' o n  j o u e  n u  N a t i o n a l  
c e t te  s e m a i n e .  L ’o e u v r e  d e  
MAI. F r a n c i s  d e  C ro isse !  et  M a u ­
r ice  L e b l a n c  e s t  u n e  des  p lu s  c a p ­
t iv a n te s  q u e  l ’on p u is s e  v o i r . L ’in ­
té rê t  q u ’o f f r e  la lu t  le e n t r e  G  u o r ­
c h a r d  et L u p i n ,  s ’e m p a r e  d è s  le

s a i t
p lu s  s ' i l  d o i t  a c c o r d e r  sa  s y m p a ­
th ie  à G ù e r c h a r d ,  le  r e p r é s e n ta n t  
do l ' a u t o r i t é  ou  à L u p i n ,  l ' a u d a ­
c ie u x  c a m b r io le u r .  C e t te  l u t t e  t e r ­
r ib le  d o n n e  l ie u  à des  s i t u a t i o n s  
lés p lu s  p a lp i ta n te s .  E n  e f f e t ,  le 
p o l ic ie r  avec  u n e  p e r s é v é r a n c e  i n ­
la ssab le ,  t r a q u e  p a r t o u t  son  e n n e ­
m i ,  q u ' i l  c ro i t  e n f in  a v o i r  ac cu lé

CHEMIN CE FEil E l'INTER- 
COLONIAL

FETES D k  NOEL e t  du  JOUR do L’AN

O n t e  «l’ é m i s s i o n

B i  21 décenih.-c 1910 au i janvier 
191 • Inc usivcm ut. Un billet do n r c  
mi'!ce t i n s  e nlh r et retour au prix d ’un 
Bin:,lie billet Bon i our revenir le -I 
janv ie r  i9l i.

Territoire A JOiie. t  de Montréal.

Raies d 'émission, 21, 25 et 2G décem ­
bre. Billets limités im 27 Décembre et 
aussi au 31 décem bre 1910 e t  nu 1er 
janvier au 2 jaririe.- 9 i l .  Tem ps limité 
1 janvier  loi . 1,-s deux , hurts pour nllor 

e t  return, -u première clans - au  prix 
■ l 'un simple billot. Du 21 décembre, 
tOIi), au 1er ja  vior 1911, limité au 4 
vicr, un billet s lier ci ro loureu première 
clrieso, A Mon I r • I nu prix d ’un billet et 
un tiers en plus.

I D  E  3 V L  0 3 - L O T  T 5 A . T J  

A R P E N T E U R  GEOMETRE 

h0, R U É  L E 1 A - A B E R R Y

Q U L Ü t ' t i .
TKL8PirOXE-29fit|.

D925D



M E R C R E P I .  4  J A N V I E R  I9 H L A  V I G . l E

OFFRE AU PUBLIC
fin de perm ettre au public detre au courant des 

débats parlem entaires, nous avons décidé de
réduire l’abonnement a $1.00

pour six mois, a dater du 1er décembre' ©

Krçg.v.M i—  i n m  n n r n 7 r r r r  ïï~'TM KPÊ

my
S O U M I S S I O N S

L IN SO U M IS S IO N S  a d r e s s é e s  a u  
s o u s s ig n é  il O t t a w a ,  d a n s  u n e  e u -  

u q oppe  p o r t a n t  la s u s c r i p t i o u  : “ S o u ­
m iss ion  p o u r  u n  v a p e u r  d u  s e rv ice  
h y d ro g rap h iq u e  e t  d ’in s p e c t io n ,  s e r o n t  
ivyiies j u s q u ’A m id i  d u

i j lT N Z l l v M E J O U M  d e  F É V H I K K  m i l

pour la c o n s t r u c t i o n  d ’u n  b a t e a u  à 
vapeur à h é l ic e s  j u m e l l e s  e n  ac ie r ,  p o u r  
l a i t v  lo se rv ice  h y d i o g r a p l i i q u c c t  d ’i n s ­
pection relié a u  c h e n a l  d e s  n a v i r e s  d u  
H eure  S a m t- L u u r e i i t ,  livre, à  t ju e h c e .  
P. «les d i m e n s i o n s  s u i v a n te s ,  s a v o i r :  
longueur  e n t r e  les p e r p e n d i c u l a i r e s .  
|:i0 pieds : l a r g e u r  h o r s  m e m b r e s ,  2," 
pie.ls ; c r e u x  s u r  q u i l l e ,  l ' I  p i e d s  <i p o u -  
, , f  ; t i r a n t  d ' e a u  m o y e n ,  il p i e d s  H| 
pouces.

Oa p e u t  vo ir  le s  p l a n s  e t  d e v i s  d e  c e  
s t e a m e r  a u  m i n i s t è r e  d e  la  M a r in e  e t  
îles P êch er ies ,  ù O t t a w a ,  a u x  b u r e a u x  
du P ro c u re u r  d o s  d o u a n e s ,  il T o r o n to ,  
V dlingtvood e t  M i d l a n d ,  e t  a u x  a g e n c e s  
du Minister.) d e  la M a r in e  e t  d e s  i ' ê c h e -  
ri • . à  M au ttv . l l .  t ‘u é b e c .  S i - J e a n .  X -15., 
Halifax. N.-K.. C h a r lo t t e t o w n .  I .  d u  1*. 
h . et V ic to r ia  ( ’.-15, 

i pi p e u t  se  p r o c u r e r  les p l a n s  e t  d e v is  
i a s ' a d r e s s a n t  a u  M in i s t è r e  d e  la  M a r i ­
ne et d e s  P ê c h e r i e s  à  O t ta w a ,  e t  l ’a ­
gent de ce  m in i s t è r e ,  à  V ic to r ia ,  C .-H  

Il n 'e x i s t e  p a s  d e  f o r m u le s  s p é c i a l e s  
de so um iss ion  r e l a t i v e m e n t  il ce  t r a v a i l .

C haq u e  s o u m is s io n  d e v r a  ê tre  a c c o m ­
pagnée d 'u n  c h è q u e  a c c e p t é  p a r  u n e  
lu  tique c h a r t  rée. p a y a b l e  il l ' o r d r e  d u  
m us-m in is t re  d e  le M a r i n e  e t  îles P ê c h e ­
ries, égal à  dix- p o u r  c e n t  d u  m o n t a n t  
total d e  la s o u m i s s i o n ,  leque l  c h è q u e  
sera c o n f is q u é  ni la p e r s o n n e  d o n t  la 
soumission a  é té  a c c e p t é e  re fu se  d e  
passer u n  c o n t r a t  a v e c  le M in i s tè re  o u  
néglige d e  t e r m i n e r  le s t e a m e r  c o n f  .r- 
in v n en t  a u  c o n t r a t  p r é p a r e  p a r  le 
m inistè re .  L es  c h è q u e s  d e s  p e i s o n n e s  
dont lus s o u m is s io n s  n ’a u r o n t  p a s  é té  
accep tées s e r o n t  re m is .

h. m in is tè re  ne  s ' e n g a g e  p a s  à a c c e p  
ter la p lus b a s s e  ni a u c u n e  d e s  s o u m is -  
nons

l es j o u r n a u x  q u i  i n s é r e r o n t  c e t t e  a n -  
nonce sa n s  y a v o i r  é té  a u to r i s é s  p a r  le 
min b i è r e  n ’e n  s e r o n t  p a s  payés .

A l . K X A N W v K  J O HN S T O N .

S o u s - m in i s t r e  d e  la M a r in e ,
e t  d e s  P ê c h e r i e s .  

Ministère de  la M a r in e  e t  d e s  P ê c h e r i e s ,  
O t taw a ,  C a n a d a .  20. d é c e m b r e  1111(1.

T 11 m in is tè re  «les T r a v a u x  p u b l ic s  re- 
c e vra j i i s q u ’A I.Oil p. in . ,  l u n d i ,  le 

t . : j a n v i e r .  IDIll, d e s  s o u m is s io n »  p o u r  
la n s i i iu in l ion  d e  e t  l ' a d d i t i o n  à l ’éd i-  

d e  la D o u a n e  Q u é b e c ,  p r o v in c e  d e
 • le sq u e l les  s o u m is s io n s  d e v r o n t

eu  r a c h e té e s ,  a d r e s s é e s  a u  so u s s ig n é ,
' ! ut  r s u r  l e u r  e n v e l o p p e ,  e n  s u s  d e  
' adresse ,  les m o t s  : " S o u m i s s i o n  p o u r  
lu re s ta u ra t io n  d e  e t  l ' a d d i t i o n  à  l 'é d i -  
tiee de  la D o u a n e . "

' ' a  peut c o n s u l t e r  les p lan s ,  d e v is ,  les 
formules d e  c o n t r a t  e t  se  p r o c u re r  d e s  
Ç im u le s  de  s o u m is s io n  a u  m in i s t è r e  
• - T rav a u x  publies ,  à O t ta w a ,  a u x  bu-  
■ eaux de  M. A. It. I ié e a rv ,  i n g é n i e u r  d e  
d istr ic t ,  b u r e a u  d e  P o s te s .  Q u éb ec  ; e t 

II- X. l . v i n b u r n e r .  S u r i n t e n d a n t  
Edi lices P u b l ic s .  M o n t r é a l .  Q u é .

I .es so u m is s io n n a i r e s  n e  d o i v e n t  p a s  
eulilier q u 'o n  ne  t i e n d r a  c o m p t e  q u e  d e s  
soumissions fa i tes  s u r  le s  fo rm u le s  i m ­
primées fou rn ies ,  d û m e n t  l ibe l lées ,  si-  
cm es <lv la m a in  d e s  c o n c u r r e n t s ,  a v e c  
U'-.-iginition d e  | ;l n a t u r e  d e  l e u r s  o c cu -  
I • ' ">ns. et d u  tien .le l e u r s  ré s id e n c e s  ; 
- il s agit  d e  soc ié tés ,  c h a q u e  a ssoc ié  d e -  
' a s igner  d e  sa u ta in  la so u m iss io n  e t  v 
inscrire la d é s ig n a t io n  p ré c i té e .

u c h e q u e  égal il d i x  p o u r  c e n t  ( lb  
).’■ ’ ■.* m o n t a n t  d e  la  s o u m i s s i o n s  A 

ordre  d e  l 'h o n o r a b l e  m in i s t r e  d e s  T ra -  
.oi \ publics e t  a c c e p té  p a r  u n e  b a n q u e  

u i i t i le ,  d e v r a  a c c o m p a g n e r  c h a q u e  
'Uiiusmoii. ( :> c h è q u e  s e r a  c o n f is q u é  si 

, i, ' h m t  la s o u m is s io n  a u r a
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I - ba sse  m  a u c u n o  d e s  s o u m is s io n s .
P a r  o rd re ,

k . c .  i i i : s i t u c i i i : n s .

. . .  . . S e c ré ta i re .
M iiustcre  d e s  T r a v a u x  p u b l ic s ,

O t taw a ,  17 D é c e m b r e  1910.

La guignolée
( l ) e  lu J’a t rie* iltt 2-1 d écem bre.)

I / Ü R I G I N E  D U  M O T

“ 11 n e  p eu t  y  av o ir  d e  d oute  
sur le t'ait q ue  ce t te  co u tu m e  e t  ce 
tel'raiu a ie n t  p our o r ig in e  p r e m iè ­
re la c u e i l l e t t e  du g u i  su r  les  

lie tins des  forêts  sacrées ,  e t  le cri 
de ré jo u is sa n c e  que p o u ssa ien t  les 
prêtres d e  la G a u le  d r u id iq u e  : 
" A u  g u i  l 'an  n e u f " ,  quan d  la 
p la n te  b én ie  to m b a it  ,-ous lu f a u ­
c i l l e  d ’or des D ru id es .

“ D an s  nos c a m p a g n e s  c 'é ta it  
m jours  u n e  q uête  p our le s  p a n ­
ic s  q u 'o n  f a is a i t ,  d a n s  la q u e l le  

la p ièce  île c h o ix  é t a i t  un m o r­
eau  de l ’é c h iu e  du p orc ,  a v e c  la 
juoiie y  ten a n t ,  q u 'u n  a p p e la it  
T é c h i g n é e ’’ ou la  “ c h ig n é e " .  

Des e n f a n t s  c r ia ie n t  à l ’a v a n ce  
en p réc éd en t  le c o i t c g e  : “ L a
i g n o l é e  (pii v ie n t  !"  On p iép a -  
rait a lors  su r  u n e  ta b le  u n e  c o l la ­
tion p our c e u x  qu i v o u la ie n t  en 
profiter e t  les dons p our les  p a u ­
vres.

LA G U I G N O L E E ,  I L  Y  A  
V I N G T  A N S

E t,  M . G a g u o n  c o n t in u e  : 
“ Cette co u tu m e  tr a d i t io n n e l l e  

de co u r ir  la  I g n o lé e ,  si b ie n  d é ­
l i t e  p ar  M. T a c h é ,  f in it  p ar  per-  

Irc b eau cou p  de so n  ca ra ctère .  I l  
v a u n e  v in g t a i n e  d ’a n n é es  (c e c i  

ta it  éc r i t  en  18(15, d a te  d e  la  p re ­
m ière é d i t io n  des “ C h an son s  T o ­

ula ires ) ,  le  m a ire  de M on tréa l  
donn ait  à des jeu n e s  g e n s ,  la  v e i l ­
le du J o u r  dv l 'A n ,  des p erm is  d e  
ou ri r la Ig n o lée ,  san s  le sq u e ls  on  

".’e x p o s a i t  à av o ir  a f fa ire  à la p o­
re. Cette m esure de p récau t ion  

t 'em p ê ch a it  ce p e n d a n t  p as  tou-  
ours les  d ésordres ; lo r sq u e ,  par  

e x e m p le ,  d eu x  1 g u id ées  se le n c o n -  
: raient p o u r  peu q u 'o n  se fû t  gr i -  
" on c h e m in ,  il y  a v a it  b a ta i l le ,  
-t les v a in q u e u r s  g ro s s is -a ien t  
leurs trésors d u  b u t in  des va in -  
us.

jA G U I G N O L E E  A  M O N T ­
R E A L

“ M . A d é lard  B o u c h e r  m 'é c r i ­
a it  de M o n tré a l ,  l ’a n  d ern ier  
c 'e s t -à -d ire  en 18(14) :

“  l e  su is  lo in  d ’o u b l ie r  la
g u id é e ,  q u i  se  p ron once  ic i ,  uni-  
•erselle n ie n t ,  “ G u ig n o lé e ” . M al-  
. le u iv u sc m e n t ,  tou tes  m es  d é m a r ­
ch es ,  ju sq u 'à  p résen t,  n ’o n t  abou-  
. 1 à r ien  d ’u t i le .

L ' u s a g e  s ’e n  p asse  à M on tréa l  
com m e à Q u éb ec . J a d i s  c e  ch a n t  

t a i t  s u iv i  d e  q u ê te s  en  fa v e u r  
'es p au vres  de la  lo c a l i t é  ,>é ré n a­
ive. A u j o u r d ’hu i le s  “ a rt is te s  
h auteurs"’ se  c o n s t i tu e n t  eu x -  

n êm es  les p auvres  e t  tran sfor -
• fient e n  co p ie u se s  l ib a t io n s  les  
•aimènes q u ’ ils  r é u ss is se n t  encore

p ré lev e r  do leurs d u p es .  Ce se-
• ret d é v o i lé  a r e fr o id i  c o m m e  
vous p o u v e z  le  p en ser ,  les s y m p a ­
thies c h a r i ta b le s , ,  et a u j o u r d ’h u i ,

Artistes e t  pauvres, e x p lo iten t  a
• oc un  m in c e  su ccès
!ée ,"

L a  G u ig n o -

LA G U I G N O L E E  E N  F R A N C E

M. G a g n o n  re la te ,  d a n s  so n  l i ­
re, les d iverses  fa ç o n s  d e  c o u r ir  

a g u ig n o l é e  e n  F r a n c e .  *
“ D a n s  le  V e n d ô m o is ,  é c r i t - i l ,  

uns les e n f a n t s  co u re n t  les  rues,  
le p r e m ie r  jo u r  do l ’a n ,  e t  d is e n t  
à c e u x  q u ’ils r e n c o n tr e n t  : 
“ D o n n e z -m o i  m a  “ g u i - I 'a n - n e u ”  
D an s  le  M a in e ,  le p e u p le  co u rt  las 
lu e s ,  la n u i t  qu i p réc èd e  le  p re ­
m ier  j o u r  de l 'a n ,  c h a n t e  d e s  
c h a n so n s  a u x  portes  d es  p n r t ic u -  

e r s ,  cl les  t e r m in e  p ar  d e m a n d er  
q u o 'q u e  ch o se  p our la  “ g u i - l ’an-  
n e u .”

"... Tous les auteurs français

quo j ’ni pu co n su lter  su r  la m a ­
ture s ’accord en t  à donn er  une  

o r ig in e  g a u lo ise  à la  co u tu m e  et  
a u x  ch a n so n s  d é s ig n é e s  à la  fo is  
parce ce  m ot de “ g u ig n o l é e ”  ou  
“ g u i l l a n n é e ” . A u jo u r d 'h u i  e n ­
core, d a n s  l ’a n c ie n n e  p rov in ce  d u  
P erche, d ’ou sont v en u s  les a n c ê ­
tres d ’un  g ra n d  n om b re  de f a m i l ­
les c a n a d ie n n e s ,  ou  a p p e l le  les  
présents d u  J o u r  de l 'A n  : “ les
é g u ü a s ”  ; or- la  c o u tu m e  dru id i- 
jue é ta n t  d e  d is tr ib u er  le  g u i  île  
l’a n  n e u f  p ar  form es i l ’é t io n n s s ,  
tu c o m m en ce m e n t  de l ’an née, il  
rst é v id e n t  que de là ,v ien t  ce nom  
le “ é g u i l a s ”  ou “ é g u i la b 'e s ” , 
com m e on d it  à C hartres, d on n é  
a u x  c a d e a u x  d u  nouvel a n .”

L E S  F E U X  D E  L A  S A I N T -  
J E A N

M. G a g n o n  dit q u ’il est, avec  
la  g u ig n o lé e ,  u n e  a u tre  co u tu m e  
jui nous v ie n t  des tem p s  d r u id i ­
ques : c ’e s t  c e l le  des f e u x  d e  la  
S a in t-J ea n ,  q u ’on a l lu m a it  en ré ­
jouissance d e  l 'a r r iv ée  du s o ’eil  
ru so ls t ic e  d 'é té  qu i co m m en ce  
'.es lo n g s  jo u rs  (fin  de j u i n ) .

U n e  c o u tu m e  aussi a n c ie n n e  et  
utssi g a u lo is e  que la  g u ig n o lé e ,  
li e l l e  d ev a it  être ressu sc i lée ,  n e  
>ou va it  a v o ir  p our th é â tr e  de sa  
.-sumention, d ’autre en d ro it  q u e  

la v i l l e  fran ça ise  de Q uébec.

E S  R E V E N U S  D E  L A  G U I ­
G N O L E E

D e p u is  ce  tem ps, les reven u s  
de la g u ig n o lé e  ont a u g m e n té  
tous les an s .  L 'an  d ern ier ,  d an s  
la v i l le  d e  Q u éb ec ,  la g u ig n o lé e  
a rapporté  p lu s  de ÿô.UOU ta n t  en  
argent q u 'e n  p rov is ions  de to u ­
tes sortes.

Le produit de la g u ig n o lé e  est 
d iv isé  en proportion  de la q u a n ­
tité  de p auvres  q u ’i l  y  a d a n s  
ch aq u e  q u artier .  Chez les  c a th o ­
l iques,  il est rem is a u x  cu rés de  
•naque paro isse  qui le  d iv is e n t  
entre les  p rés idents  des d iverses  
sect ions  île la soc iété  S a in t - V in ­
cent de P a u l  : ces p rés id en ts  d is ­
tr ibuent e n su i te  la g u ig n o lé e  a u x  
pauvres.

Chez les p ro tes ta n ts ,c ’est l ’h on .  
R ichard  T u rn er  qui s ’occupe de  

> bution  p arm i les  d iverses  
in s t i tu t io n s  p rotestantes ,  t e l le s  
pie J e l fr e y  I la l e ,  e tc .

LA  G U I G N O L E E  D A N S  L E S  

A U T R E S  V I L L E S

D e p u is  la b e l le  in i t ia t iv e  des  
Q u éb éco is ,  p lu s ieu rs  au tres  v i l l e s  
ont su iv i  l ' e x e m p le  d onn é par la 
v ie i l le  c a p i ta le .  C'est a in s i  q i v ,  
l ’an dern ier ,  que lqu es  c lu b s  do  
ra q u çtleu rs  de M ontréal ont c o u ­
ru avec  su ccès  la g u ig n o lé e .  II 
y  a aussi des  g u ig n o ’e u x  à L é v is ,  
à C h ico u t im i  et à Robot v a l .

de la m a iso n  T h ib au d eau ,  Frères  
& Cio.

S t -J e a n -B a p t is t e  : l ’éch ev iu  C.
I . Lock w e l l ,  de la maison. M iller  
_-t L ockw ell .

S t-R o ch  : D c lp h is  F o n ta in e ,  de  
la m a iso n  J o h n  M a c D o n a ld ,  L td ,  
do T oronto .

Jacq u es-C art icr  : J .  C. G ign ore ,  
agen t  de m a n u fa c tu r ie is .

S t - S a u v c u r :  XV. F ort ier ,  do la  
m aison  P .  T .  L égaré,  Quebec.

S t-M alo  : A . P .  F lo u r y ,  repré­
sentant do la m a ‘son J u l ien  el 
Vvzina, de la m a n u fa c tu re  L i fe ,  
le T oronto .

L im o i lm i  : L o u is  R u e ] la n d ,  de  
la m aison  D eb en h a m , L td , Cana­
da.

V i l le  M on tca lm  : .T. T .  L a c h a n ­
ce.

N ota .— N ou s  ne voudrions pas 
term iner ce cunpi.r-rondu sun- 
dire que les  voyageu rs  de com m er­
ce  oui collecté  cette année  $7 ,-  
■‘>87.7-1 tant en argent qu'en pro­
visions.

Les récelies de 1910  au 
Canada

D i m i n u t i o n  due  à la sécheresse 
da ns  l ’Oues t

O ttawa, 3 —  Le bullet in  ilv. 
bureau de recensem ent p u b lié  lin 
d écem b re ,  com p are  la récolte  de 

, 11)10 avec c e l le  de 1909.
E n  v o ic i  les p r in c ip a le s  don ­

nées :
1909 1910

E ten d u e  to ta le  des  
j  ch a m p s  en cu lture ,  en

m il l ion s  d ’a c r e s  02 .7  00
' E v a lu a t io n  des récoltes  
i en m il l io n s  de d ollars  507 503  

En blé. orge ci avo in e ,  la d im i ­
n ution  est de 8 1 0 ,4 0 5 ,7 0 0 ,  dus  

j e x c lu s iv e m e n t  au x  g ra n d es  cha-  
! leurs q u i  ont  sévi dans  le sud des 
j p rov in ces  du l'O uest. En m inots ,
| la récolte  de b lé,  orge et avo in e  
en  M an itob a .  S a sk a tch ew a n  et 
A lb erta  a é té  en 1910 de 2 7 7 ,0 2 1 ,-  
000 .  contre 3 0 4 ,2 7 9 ,0 0 0  m in o ts  en  
1909.

V o ic i  la répartition  des réco l­
tes de toutes  sortes par provinces.

1909 1910
l ie  d u  P . -E .  ?  9.218,990 9.088,100
N o u v -E co sse  22  819,300 21,20 a ,000
N o n  v - l iru n sw ic 'c  18.150.900 18,906,000
Q u é b e c  90,071,000 97,107,000
O n t a r io  200,391-,000 20-1,002,000
M a n i to b a  74.420.500 55,206,000
Saska tc l icxvan  97,677,500 SI, 138,400 
A lb e r ta  20,741,000 16,582,000

On v o it  par là q u e  les v ie i l le s  
provinces,  O ntario  et Q uébec ,  
p roduisent encore p lu s  que  
l ’Ouest

LA G U I G N O L E E  C E T T E  

N E E

A N -

Cette a n n é e ,  les c o m m is-v o v a -  
g eu rs  de Q u ébec ont l ’in ten t ion  
do c o n t in u e r  ce tte  b onn e c o u t u ­
me, i ls  se sont organ isés  récem ­
ment et i ls  ont élu le u r  co m ité  
d ’o r g a n isa t io n  qui se com p ose  
co m m e su it  :

M . O v id e  H  am cl, rep résen tan t  
à Q u ébec de la nioNson G eorges  
H. H c e s ,  Son  & Co., L t d . ,  T oron­
to, p rés id en t  gén éra l ; G eo. L .  
V au F o iso n ,  représentant de la 
N o w -York L i fe ,  et A le x a n d r e  
M oren cy ,  représentant d e  la m a i ­
son R év il  Inn, F i  ères ,  P a r i s ,  se- 
'• îétaires-ciinjoints ; c l  VI. Ju-’es
L a n o u e t te ,  de la “ Q u eb ec  Clo- 
t l i iu g  Co.,  trésorier.

P u i s  on a n o m m é en su ite  les 
p rés idents  do p aroisse  qui sont  
ch argés  de fa ire le c h o ix  des ch efs  
de paroisse, e t  d o n t  v o ic i  les  
n om s :
N o tr e -D a m e : M . R .  N .  G od in ,

- - o -

Incident dans un palais royal
R om e, 3. —  La re ine H é lèn e  

paraissait  so u tira n te  à la  récep ­
t ion  d ’h ier .  L a  cause en lu t  
bien tôt  con n ue .  D a n s  la n uit  
p récéd en te ,  la  reine, e n  courant  
vers m in u it  a u x  ap p artem en ts  de  
sevs en fa n ts  q u ’e l le  v o u la i t  e m ­
brasser à l 'ouverture de la n o u ­
v e l le  a n n é e ,  ava it  fa it  une ch u te  
d 'esca l ier  e t  s ’é ta it  lu x é  le bras 
g a u c h e .  A u  roi, qui s ’em p res­
sa it  de la secou rir ,  la re in e  d it  : 
“ Voilà u n e  a n n é e  qui co m m en ce  
m a l .”  “ C'est tout le  contra ire ,  
répondit le roi ; la v ie i ' l e  année  
a m al fini par votre c h u te  ; la 
n ou ve l le  co m m e n c e  bien p u isq u e  
vous n ’êtes pas b le ssée . ’’ U n  m é ­
d ec in .  a p p e lé  sur l ' in s ta n t ,  fit le  
p ansem ent nécessaire.

T A B A C  R O S E  Q U E S N E L  

D o u x  et  naturel

Les marchés de Moniréal
Mon ( m i l ,  3 .  —  Pore en carcas­

se s ta t io n n a irc ,  .$10.25 à $ 10 .50  
les 100 lbs.

A v o in e  d e  l ’Ouest ca n a d ie n ,  N o  
2, 39 1-2 cts.

M ou lée  ex tr a  N o .  1, 3 8  cts 1-2,  
No. 3 ,  O. C .,  38  cts 1-2, lo c a le ,  
blanche 37 cts 1-2, N o .  3 loca le  
b lan ch e  30  cts  1-2, N o .  4  loca le  
b lan ch e ,  35 cts 1-2.

M aïs  am ér ica in  N o .  3 ,  ja u n e  
57 cts  1-2.

O eufs  c h o is i s  32 cts, N o .  1, 
stock 27  cts ,  N o .  2 23 à 24  cts.

F r o m a g e  de l ’Ouest, 11 1-2 à 
12 c t s ;  de l ’est 11 à 11 1-2  cts.

B eurre  : 1er  c h o ix  24 à 25  3-4  
cts ; 2c  c h o ix ,  23  1-2 à 25  cts .

Marché monétaire

4 "  4 »  4  4 *  4  4 4 # 4 4 4 4 4 4 4 4 %
cAIaison fondée en I8 j 5 Telephone 114&

|  E. ROUMLHAC
,|7 4 8  ET 5 0  COTE DU PALAIS

Importation directe de Vins français et
étrangers, Spiritueux. ^

e

Conserves françaises, Huile d’olive,
Café, etc. ^

Saucisson de Lyon. 75c la livre ^
Saucisson d’Arles 50c la livre

Fromage de Roquefort et Limbourg

74

*
4e

Londres. 3 —  B ourse ferm ée  
a u jo u rd ’h u i .  A r g e n t  e u  l in g o t ,  
ferm e 20 1-4 à l 'on ce .  A r g e n t  4 
15-10 à 5 1-8 p. c.

E scom p te  pour courte é c h é a n c e  
3 ]>. c. à tro is  m o is ,  3 1-4 p .  c .

P r im e  sur l'or cotée à M adrid  
>40, à L isb o n n e  800 .

B e r l in ,  2 .—  A rg e n t  à cou rte  é- 
e h é a n c e  0 1-2 p. c .

E sco m p te  p r iv é  3 3-4  p .  c.
P a r is ,  2 .—  R e lâ c h e  à la  B o u r ­

se au jo u rd 'h u i .

E. ROUMILHAC |
.L 4 8  et 5 0  Côte du Palais, Québec *3 
56 4*4* 4 * * 4 »  * 4 4  *  If 4  4» 4.4» 4 » * * #

14 D é c o r e z  v o u s - in ô m c  vos f e n ê t r e s  
A  a v e c  la

!V itrop h an ie

Arrestation de Canadiens
S a lem , M ass ,  3 . —  L es  p rom o­

teurs île la Oxford  ( la id  M in in g  
C om p any ,  de H o u g h to n .  M . ,  ont  
été trad u its  devant le  j u g e  A id -  
rich, un m u r  d e  district des 11- 
la t s - C n is ,  à Concord. L e  grand  
ju r y  a réd igé  d eu x  actes d 'a cc u ­
sation  contre M M . J o h n  A . D é-  
l is le ,  de N ew  Bedf'o .d ,  M ass . ,  
p rés ident ,  T h éo t in ie  B o u d r .a u ,  
de M an ch es ter ,  trésorier et L éo  
R ich ard , d e  M an ch es ter ,  e x -se c r é ­
taire. D an s  un des  actes ,  il y  a- 
vait  huit c h e f s  d ’a cc u sa t io n  et 
d an s  l 'au tre .i l  11'y  en ava it  q u 'u n .  
Les avocats  U. 11. B r a n c h ,  h .  i l .  
W a rr en  et J .  A .  B rod er ick  re­
p résen ta ien t  les p réven u s  et à leur  
d em an d e ,  le procès a é té  renvoyé  
nu m o is  de m ars  p roch a in .  L ’une  
des p r in c ip a le s  défen ses  des avo­
cats sera q u e  les prom oteurs  de la 
m ine croya ient  p osséd er  u n e  m in e  
de rée l le  va le u r .

A la d em a n d e  du j u g e  D o it  t. 
de N a sh u a ,  d istr ic t  a t to r n e y ,  le 
cau t ion n em en t  des accusés  a été  
a u g m e n té  de 1 ôlIII à ,$2,(100.

Cette causi rem et d ’être  une  
îles p lus  in téressan tes  qui a ien t  é  é  
p la id ées  devant le ju g e  A ld r ich  
d ep u is  lo n g te m p s.  La p ou rsu ite  
et tout p rob ablem ent la d éfen se  
feront com p ara ître  un  g ran d  n om ­
bre de tém oins .

Les prom oteurs de la  m in e  sont 
accusés d ’avo ir  f a i t  u sage  d e  la 
poste dans le  but  d e  fra u d e r  le 
p u b lie .  C om m e nous le d isons  
p lu s  h a u t . leur d éfen se  est  q u ' i l s  
n'avaient  pas l ' in te n t io n  de. t r o m ­
per leurs a c t io n n a ire s ,  p u is q u ’ils  
croyaient que le u r  m in e  a v a i t  îé-  
c l lenient de la va le u r .

LA DERNIERE NOUVEAUTE

I  Facile à appliquer,
■. y  Très économique,

% Donne l'apparence des verrières 
|  artistiques aux vitres ordinaires
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A l ’O l y m p i a
Demain nous apprécierons d a­

van tage  la sp len d id e  exécu tion  
d'un p rogram m e hors l ig n e .

A vec  nous le p u b l ic  québécois  
saura dire que c 'e s t  ce q u ’on a vu 
de m ie u x  encore à Québec.

T A B A C  C H A M P L A I N  

A fumer et chiquer
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DIAMANTS. BIJOUTERIES
—  LH P J .n s  -

Grand Magasin de Bijouteries de Qusoec

A  S S O R T T U E N T  le plus c o m p le t  e t  l -  au, ••nnéd» N jo u x  rie 
to u te s  sor tes  e t  de  tous p r ix .

B a g n e s  d e  5 Q c  n  SC O O .O O . i■ i . , i y , -  « 
$ 3 0 0 . o u ,  E p i n g l e s  d e  G r a v a i - * ,  il.- „  4 2 0 1 ) . "O .

S u p e rb e  collection de d iam an t»  ■ !. ■ > • x à  d  r o r i i
d é f ian t  to u te  concurrence .

G r a n d e  v a r ié té  dm c ad e au x .  -r- • • -  . rg e n  - n .  peu- 
Iu le s ,  s t a tu e t t e s ,  etc .,  etc.

A RTHUR PAQUET
Manufacturier te  Sijoiiieries 
6 5 - 6 7  R M !  M S E P H
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L A  V I G I E
MERCREDI,  4 JA N VIER  1911

A la Cour 
d ’Angleterre

Le roi Edouard  V I I  et l 'ar is tocra­
tie française

B a n s  la Revue  Hebdomadaire,
M.  J acques  Bavdoux é tudie le rè­
g n e  du défunt, roi d 'A ngle te r re .
Voici  un  ext rai t  de son étude :

l / a b s o r p t i o n  des grandes  ior- 
tu nes  plus  encore que  des grands  
t a le n t s  est  une  des tradi t ions rie 
] ' o l igarch ie  angla ise.  C est  au 
négoce des laines e t  au commerce 
des Ind es  que  les B u c k in g h a m  et 
les Sal isbury ,  les W a rw ic k  et les 
Pa lm e r s to n  doivent leurs pairies.
Les  industr iels ,  enr ichis  par  l ' en 
l ibre-échangiste,  forment un s e ­
cond cont ingent ,  dont les Peel et 
les Brassey const i tuent  l 'él i te.  La 
fabr ica t ion  des boissons alcooli­
ques  fournit,  à 1 a rmor ia l  b r i t a n ­
n iq u e  les noms de lord V veagli et 
de lord l l indl ip .

E d o u a r d  VII  reste fidèle à cette 
po l i t i que  lorsqu' i l  ouvre aux fi­
nanc i e r s  d 'o r ig i ne  é trangère .  Se­
mit e .  amér ica ine  ou a l lemande,  
les portes  de l ' ar is tocra tie  : il
fau t  évi ter  la division des forces 
de conservat ion sociale, intéresser 
a u  ma in t ie n  de la monarch ie  tous 
les rouages  de la prospéri té  n a t io ­
nale.

E n  1G03. il n 'y  avai t  en A ngl e­
te r r e  que  douze fami lles juives.

A va nt  1837. pas un  Israélite ne 
f i g u r e  au no m b re  des shérifs ou 
des m ag is t ra t s .  Il  y  a peu d a n ­
nées,  lord Bat te rsea ,  lord Ro th s­
ch i ld .  s ir  Joseph Montcf iore.  lord 
Beaconsf ie ld  é ta ien t  seuls de leur 
re l ig io n  à f ig u r e r  dans les co lon-1 ])a j iv 
nés d u  “ P e e r a g e " .  E t  voici que 
dans  u n e  seule liste de promotions 
nobi l iai res ,  publ iée  à l 'occasion 
d ' u n  annive rsa i r e  de naissance, on 
re l ève  les noms de s i r  Nathanie l  
N a t h a n ,  sir  H a r r y  Samuel ,  colo­
nel  Goldsmid  et M. A. Sassoon.

portes de  l ’ari stocra t ie anglaise.  
Mais p o u r  que  le parvenu  soit r a ­
pidement  accueill i ,  la p u d e u r  br i ­
tannique ex ige  d abo rd  q u ’il sa­
crifie a u x  t radi t ions  de la race et 
immole su r  l 'autel  de la chari té  
un certain no m bre  de ses écus. 
Ernest C’assel le sait. Après avoir 
fait d 'heureuses  spéculat ions sur  
les bords du Ni l ,  il se hate  d al fi­
cher une  vive sy mpa th i e  pour  le 
malheureux  fellah pressuré par 
les usur ie rs  et dote l ' E g y p t e  du 
Crédit, agricole.  Ce geste lui vaut 
le t i t re de chevalier .  Edouard 
VIL désire-t-i l  i n a u g u re r  son rè­
gne p a r  u ne  fondai ion généreuse,  
<ir Ernes t  Cassel met à sa disposi­
tion cinq mil l ions de f rancs  pour 
créer le sa na tor ium  royal de Mid- 
hursfc. Ce tte  seconde générosi té 
?st encore plus habile que  la 
mièro : elle lui' vau t  l ' a mi t ié  d' tiu 
roi. Désormais  le f inanc ie r  heu­
reux a beau mul t ip l ie r  ses dons, 
•oustmotion d 'h ô p i ta u x  en Egyp-  
e t 11HI3). établissement de I lus- 
i tut b r i ta nn iq ue  du rad ium 
lift 111), les parchemin s  tombent 

plus drus  île la t able royale que 
'es sous d ' o r  de l 'escarcelle alle­
mande : granil-eroix de Saint-
Michel et Saint-Goorgos (11)1)5) : 
g rand-cro ix  de l ’ordre  de Victoria 
tli)O(j) : grand-croix du  Bain
' lOdff) : épée de conseil ler privé : 
i rmai ries de baron,  espérances 
unir  la pairie.  La  phi lan thropie  
la plus ch ré t ie nne  ne suf fi rai t  pas 
pour jus t i f ie r  un parei l  luxe de 
mbans .  d 'u n i f o rm e s  et de parche­
mins.  Il  faut bien ad m e t t r e  que 
tir Ernes t  Casse] rendi t  à Edou- 
>i'd V U  des services personnels.  
Il lui ind iqu a  main ts  placements
f ruc tueux pour  ut i l iser  les dispo-

Sans  doute,  Ed o u a rd  ATI ne ré 
se rve  pas à des pa rv enu s  les la r ­
gesses de sa couronne  et les l a ­
v e u r s  de son ami t ié.  I l  c i ra sou­
v e n t  sous les ombrages  de ce parc 
p re s t ig ie u x  de Chatswor th ,  où le 
duc  de Devonshre  oublie,  au m i ­
l ieu des collections de toiles, de 
m a r b r e s  et de livres,  q ue  le pre ­
m i e r  des Cavendish ne  fut q u 'u n  
ha b i l e  l iq u id a te u r  de cong réga ­
t ions .  Eo roi conserva jusqu 'au 
bou t ,  pou r  l ' a r t i s te  délicat  et le 
p o l i t iq ue  d i le t tan te  qu'est  loi d 
Rosebe ry ,  une  é troi te sympathie.  
Ï jO m a r q u is  de Lansdowne.  dont 
le no m  f ig u re  avec ho n n e u r  de­
p u i s  neuf  cents a n s  dans  1 "armo­
r i a l  de l ’a ri stocra t ie  anglai se  et 
depuis  un siècle dans  les annales 
dé  1 h is toi re br i tann ique ,  fut  un 
a m i ,  dans  toute  la force du terme. 
NI. H u m b l e  W a r d ,  deuxième 
com te  de Dud ley ,  qui  se révéla en 
I r l a n d e  et en Aus t ra l ie  homm e de 
tê te  et h o m m e  de coeur,  le m a r ­
q u i s  île London de r ry ,  hér it i er  
d ’u n  soldat  d ’Azincnurt  et petit- 
n e ve u  du vicomte Cast cl roagh. 
peuvent ,  revend ique r  d 'h onneur  
d 'a v o i r  été au nombre  des intimes 
d u  souvera in  disparu.

M ais  dans  ce po il g roupe  f i gu ­
r a i e n t  aussi  des Amél  ie dues 
bri l l an tes ,  q u e  la reine Victoria 
n ' e û t  pas accueill ies avec autant  
de cordial i té  : Mrs Cornwallis
W e s t ,  veuve en première  noces de 
lo rd  R a n d o lp h  Churchil l  tu fille 
d ' u n  jou rna l i s te  yankee .  la d u ­
chesse de Manches te r ,  née Zim­
m e r m a n  n. la duchesse de Mar lbo­
r o u g h .  un e  Vanderb i l t .  Le pr in ­
ce consort  n ’a u r a i t  certainement  
pas  accepté aussi  souvent  qu - 
E d o u a r d  V I I  l ' hosp i ta l i t é  des 
Rot hsc h i ld .  E t  on chercherai t  eu 
va in ,  dans  le cercle in t ime de la 
l e i n e  Victor ia,  u ne  car rière auss '  
é t r a n g e  que celle de sir Ernes '  
Cassel.

tibilités de  la liste civile. Il fut,  
ivec sir Ja c o b  Sassoon, fils de 
David Sassoon,  de B agda d ,  pour 
«rendre la discrète formule  du 

“ l ' u n  des conseiller 
du roi en

comme des E s q u im a u x  ? P o u r ­
quoi.  enfin,  le sol des t rois  royau  
mes consent-il  qu on 
t r emcnt  q u ’en patins,  et pourquoi  
les cabs de Londres  ne sont-i ls  pas 
des t ra îneaux  l ’a rec  que  le 
( lu i t  St ream est là, qui  veille, sur  
la Grande-Bre t agne  et lui  fournit  
ponctuellement la q u a n t i t é  de ca­
lorique nécessaire à son existence.

Tout ceci est. remarquez- le ,  
r igoureusement:  sc ien ti f ique .  11
suffi t ,  pour  s 'en convaincre ,  du 
je te r  un coup d 'oei l  s u r  une  carie 
du globe. Ylad ivosloek se t rou­
ve beaucoup p lus  rapproché  de 
l ' E q u a t e u r  qu e  Londres ,  à plus 
forte raison q u ' E d i m b o u r g  : or. 
pendant  six mois de l ' année,  son 
port est b loqué  p a r  les glaces,  — 
parce que  Yladivosloek  ignore les 

)),•(.- j précieux bienfa i t s  du Gol f  St ream.  
Eli bien ! à en croire le profes­

seur Dove, u n e  au tor i té ,  ce calo­
rifère serai t  bien capable  de se 
dé t raquer  qu e lq ue  jo u r ,  de faire 
une  mauvaise  b lag ue  à ses lions 
insulaires,  de  leur  appor te r  de 
l 'eau froide au lieu de l ' eau c h a u ­
de qu  ils r éc l am en t  : la na i ssante  
soudaine d une  île volcan ique ,  un 
soulèvement  d u  sol, qui  souderait  
“ en cinq sec " la Floride à Cuba 
(ces choses-là se voient  m a in te ­
nant  fous les jours ) ,  et c rac 1 le 
courant  t iède p iau te rai t - lù  les A n ­
glais.  p o u r  a l ler ,  p a r  exemple., 
chauf fe r  le Canada ,  ou faire suer 
da vanta ge  les na tu re l s  du  Brésil .

Alors.ee serai t  fini de rire et dei 
chante r  “ l it t le B r i t a n n i a !  " DuI  
1er ja n v ie r  à la S a in l - S y Ivesefre, | 
la “ ver te Et  in ' serai t  toute blan ' | 
cite : la T am is e  rou le ra it  des ban-;, '  
quises. toutes parei l les à celles que  
promène  le pâ le  océan boréal  dans 
la ballade de Coler idge  • I 

fe n  n vs. ut

Ouverture du Pont  D o rc h es t e r  
ie fouie" au- à la l ibre c i rcula t ion du Public

C'A RI NET RI" MAI Ifli.
Québec - janvier  1!MÜ

A vis  au x  e n t r e p r e n e u r s
S o u m i s s i o n s  pour  ra i ls  e t  a t t a ­

ch e s

DES SOUMISSION s  cachetée*,adres­
sée* au soussigné dans  une  en ve ­

loppe libellée comme sui t  : “ Soumission 
pou r  Rai l s  et “ Soumission pour
At tn -ches ” , selon le cas ,  seront
roi;nos au bureau ,  de  la Connuis- ioi i  du 
chemin  de fer T ranscont i nent a l  à O t t a ­
wa, j u s q q ’à midi  du  2-1 e j ou r  de janvi er  
l ' J l f ,  pou r  (11.200 grosses tonnes ,  appro­
x ima t iv eme n t ,  de rai ls  en acier pesant  
SO lbs.,  et  les a t t a ches  de rails nécessai­
res.

Les soumiss ions dev ron t  ê t re  faites 
mr  les impr imés  tournis  par  la Commis-

 _________________  don.  On pourra se les procurer,  avec
quelconques ,  la commis- ion ; les r enseignements  relat i fs aux livmisons

A v i s  P u b l i e , - o s l  par  le pn -c n l  
do nn é  q u ’en vertu d ' u n  arraie.-i ment  
in t ervenu ent r e  le gouvernement  de 
ce t t e  P rov ince  et la <’ilé de Quebec 
d ’une part  et  la Commission des che­
mins  à ba rr iè re  d e  la rive Nord,  de I au ­
tre,  le l ' ont  Dorches t er  su r  la rivière 
St-Charies est  devenu le premier  de 
j anv i e r  couran t ,  l ibre et ouve rt  a la cir­
cula t ion  du public e t  alfrancbi  de tous 
droi ts  de péage en  sorte que tous I ts  , 
qua r t i e r s  «le l:i vité son t  main t enant  en 
é ta l  de  c o m m u n i q u e r  d ’une* l'ai t i r  a 
l ' au t re  sans  avoir  à payer  aucunes  rode- s 
vances
ipan i  t r anspor t é  ses liarriéres aux li 
mi tes  e x t r ê m e s  de  la cité.

N A I * .  D U O I  I N .
Maire de tjiit 'her

Par  o rd r e .
I I .  .1. .1. C I I O P I N A K D .

( Irellier de la'Cite.
jë j . - l  s-

Robin tenta de se

<es qm  lisent 
rlie.s l u e u r s  <]<• h 
r a i e n t  
f o r m e

011 fuient iels

Si r

a f f a i res .”  Plu* gros 
ba t t ra ient

irnost Cessel reste le plus 
on nu et le p lus  représen ta t i f  de 

•es f inanciers  cosmopoli tes q u -  
Reloua n i  X 11 cont r ibua  à faire 
idopter  p a r  la société br i tannique ,  
s' i l  est possible que  cet te tact ique 

dans  quelques

tes m i s -  
n t t x  b l a n -  

a  b u  e  d e m e u r o -  
I i xées  à l e u r  b a n c  so us  la 
d e  s t a t u e s  d e  n e i g e  et  les  

b a n q u i e r s  d e  Londres 
l a  s e m e l l e ,  e n  p l e in  

m o i s  il a o û t ,  d e v a n t  les c a l o r i f è ­
res  m o n s t r e s ,  i m p u i s s a n t s  à les  
r é c h a u f f e r .  Ce s e r a i t  la m o r t  d e  
I A n g l e t e r r e — q u  ou

ni  a i t  été- d i c t ée
•as, par  des cons idérat ions d or- ; niveau 
Ire personnel,  il est en tout  eus

à une  
tin-

'CVLam qu  il res ta it  f idèle 
radi tion à la fuis famil ia le  et 
rlai.se. Ces relat ions ont  ]>u
errer sut les conceptions po l i t i - | m

appel lerai t  I 
Terre de Glace— . puisque  la l i ­
mite îles neiges éternel les descen­
drait  à 3I1H mèt re s  au-dessus du 

de la m e r  ! l.e cataclysme 
|d i t  le professeur  Dove,  peut  se 
Iprodui re d ' u n  j o u r  à l ’au t re ,  
i L  A ng le te r r e  gelée,  gelée pour 

ox. |  hntjours,  ce se ra i t  drôle tout de 
me ! Vovez-vous q u ' u n  lient

New Y o rk ,  •">. — Le  banquier  
Roliin a tenté de se do nn er  1 
mor t  en ava lan t  du poison. ! 1 
avait  qu i t té ,  le mat in  le dotait il - 
de sa soeur,  où i! avait  passe la 
nui t  sous la ga rd e  des détectives.

D ans  la salle des détectives,  il 
devint  pâle et déclara qu  il s était 
empoisonné.

G rand  émoi dans la salle. <Jua- 
Ire médec ins s ’empressèrent  de lut 
do nn er  les mei l leurs soins et le 

I juge Cra in  a. alors o rdonné  le 
-ansport de Roliin a l ' hôpita l  de 

Tombs.  P lu s  tard,  le p ri sonnier 
a été t ranspor té  à la prison de 
Bellevue.

-Mlle Louise  Robinovi teh a r a ­
conté que  son frère ava it  l ' h a b i t u ­
de p r e n d re  de l ’hyo■eyamine afin 
d en ray e r  les effets de la m o r p h i ­
ne. q u ' i l  absorba it  pa r  ca lmer  les 
douleurs  que  lui  occasion nail sa  
maladie.

11 ava it  des tablet tes sur  son 
bureau ,  et sa soeur  di t  qu ' i l  ! - 
t tir en une  seule fois, trois qua r t s  
d 'h e u r e  avant  d ' ê t r e  em m ené  an 
t r ibun a l .

Le doc teur  Fl int ,  cependant  
pense que  Robin absorba  le poi­
son p e n d a n t  le "trajet de la ré-. - 
denee de  sa soeur  à la Cr imina l  
Cour t,  en automobi le .

en s ’adressant  à M. Gordon  t i ran t ,  ingé 
; nie.ur en chef .  O t t i .  \  Ont .

Les soumiss ions  devront  ê t re  signées 
et scellées par  toutes les par t ies  A la soie | 

j mission, et  at testées par  témoin ; elles 
devront  aussi être a ccompagnées  d ' un  | 
chèque accent  i” par une  banque  e|uo trée 

j  du Dominion du Canada ,  payable à I o r ­
dre  du  chemin  de 1er Transcont inental .  ;

s omme égale à dix i 
du mon tan t  de la : 

soumission.  _ i
Toute  soumission peut  être rejetée, del  

même que  l ’on se réserve lu droi t  de n ’en ! 
accept er  aueii ne

P a r  ordre ,

M A T E R I A U X  DE C O N ST R U C T IO N
f iAVOUES A  TR O TTO IRS et P ITC H —  RRIQUES  

EC O SSAISE S — R R IQ U E S P L A N C H E S  E T  
R O U G E S —  RRIQUES A  P E U —  J E R R E  A  FEU  

CIM ENT P O R T L A N D  " C A N A D A "  
P L A T R E  D it  R O C K W A I.L  —  T U Y A U X  D E  GRES 
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RROOKE  —  TO LE S D E  TO U TE S SO R TE S

C O  t T V B I T T T J R E S  

GENAS CO et PHOENIX
< 'O U  V I S K T U R 'E S

o W r

A conciirrent 'c il’tmc 
j |mur vvnt (10 p.i'.

E C R I V E Z  OLJ T E L E P H O N E Z - N O U S

Ciay- Nus prix dél ient  l ento compéti t ion.

j .  L. LACHANCE, L t e e .
T E L .  3107. 253, R U E  S T - P A U L .

1*. K. H VAN.
Secrétaire.

I.n Commission du d i c t i on
11» » > «
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ptes du

.L
souverain une  influence 

reliera le. qu e  nous au ro ns  à 
e rminer .  Mais il est inut i le  

leur chercher  — et c'est à I' 
leur d Edou ard  VIT— aucun;  
ion précise 

1 pies.
sur  tel de ses actes ! icebergs !

unir,  comme ça.  au 
l ’univers  a p p r e n n e  qu 
an concert européen ,  

oui des moindre,  
b r i t a n n iq u e  est,

(IV- '
de ! 

on- ' an t .
ac- i Hotte

■am du lit. 
il ma nque ,  
un exéeu- 

ù et que la 
capt ive  des

L'n navire fie guerr
nouveau genre

lohn Bull m e n a c é
Terrible  e x p l o s i o n  à Pit tsf ie ld

La prédict ion du professeur Dove

La G ra n d e -B re ta g n e  s ' éner - 
fueil l i t  —  quehpiefois  même in- 
iolemmeut— de sa b ea ut é , . de ses 
verdures,  de  son c l imat,  de son 
‘i solement  m a g n i f iq u e , "  Tous 
es poètes, et même ceux-là qui 
; en al lè rent  m o u r i r  sous le ciel du 
Midi— com me  J o h n  Keats.  Slvd- 
ley et B y r o u . — ont exa l té  à 1 e n ­
vie la s p le ndeur  de leur  patr ie,  
' ha kospeare  l ' appe la it ,  “  Cette 
lierre précieuse enchâssée dans  la j 
l ier d ' a r g e n t ,  qui lui sert de rem- 
la rt  ou de fossé de défense c o n t r e ! 
' envie des peuples moins  heu- ] 
eux ."’

Cet Aiu togobisnie  ’ b r i ta nn iq ue  j

Pi t tsf ie ld ,  Mass..
Seize ouvriers  ont 
hier,  pa r  sui te  
ne chaudière  à 
te  de la Morewood Lake  Ice 
pany.  au  lac Morewood, à 
milles au  sud de  cet te ville.

Douze hommes  ont été tin 
le coup,  un a u t r e  est mort que l ­
ques ins tants  après ! explosion,  et 
trois au t re -  ont expi ré  à l ' hôpi ta l .

E n  outre,  il y  a 12 blessés à 
1 hôpital  où tous les blessés ont 
été transpor tés.

On a annon cé  dans  ht soirée 
des 1)11

• i j anvie r ,  — 
perdu  la vie, 

de 1 explosion d u -  
vapeur  à la glaciè- 

( oui- 
deux

s sur

H amb ourg ,  3 Janvier .  —  Le 
i prés ident  S imon vient  -le c o m m a n ­
der par  câblogramme à Hambourg ,  
pour  la somme de 1U(),00U dollars,  
un paquebot qui  sera i m m é d ia te ­
ment  t ransformé en navire de  guerre,  
et p r end ra  la place du  croiseur 
“ Liberté.”  que son équipage— mal  
nour r i— fit sauter  il y a que lques 
semaines sur la côte haï t ienne,  a p r è s , 
en avoir tué tous les officiers.

M. Geo. Sylvain,  minist re d" Hai ti  
à Paris, s’at tendai t  à signer au jo u r ­
d ’hui  le contrat  de vente pou r  ' 
somme susment ionnée .

Ce câblogramme laisse J  pen 
que les part isans du  général  Firm in 
se pré par- nt à créer  de graves ennuis 
au gouvernement .

que
la vie de deux  des blessés est en 
grand  danger .

Groupés  a u t o u r  de la chaudière  
il va peu r  de la compa gni e  et a t ­
tendant  J occasion de g a g n e r  q u e l - j  
ques dollars en coupant  de la g la-1

V  V

xLit» tiin u2:sS- V I  b
IT F i «l araFoutes annon 088

seront
u s  r u

~y m ris lis
T A B A C  R O S E Q U E S N E L

Doux et naturel

bureau avant 9 h. p. n| 
l’édition du matin

E n  1SGS d é b a rq u a i t  à Londres 
u n  p e l t  commis  j u i f  de seize ans 
L e  m a r c h a n d  de g ra in s  d on t  il te­
n a i t  les éc r i tu res  à Cologne n a- 
v a i t  pu  lui  p rom e t t r e  un  avenii  
s u f f i s a n t  ; et il v ena i t  cherche; 
f o r t u n e  su r  la t e r re é trangère .  La 
b a n q u e  dans  laque l le  il en t re  se 
t r o u v e  su b i t e m e n t  en présence 
d ’u n e  s i tua t ion  complexe : le j e u ­
n e  A l l em and  éclairci t  l ’af fa ire et 
e t  dénoue  la crise. U n e  mission 
f i n a n c iè r e  en A rg en t i n e  achève dr 
l e  po r t e r  au p remie r  rang .  Il  né­
goc ie  ensui te  la fusion de la m a i ­
son Yicker s -Max im,  les Schneider 
a n gl a i s ,  avec le chant ie r  des cons­
t r u c t i o n s  navales du Barnw-in-  
F u r n c s s .  11 lance  le premiei  
“ t u b e , ”  l ’ancê t re  des métropoli  
t a in s ,  le Central  London 1 ta il wav 
I l  place le p remier  emprun t  de la 
Chine ,  au lendemain  des victoire- 
japonna isc s .  P u i s  il par t  pour 
l ’E g y p t e .  En qua t r e  jours,  il 
t r o u v e  les fonds nécessaires pour 
p e r m e t t r e  au gouve rnement  a n ­
g la i s  de commencer  des t ravaux 
d ’i r r iga t ion  et de cons trui re  h 
b a r r a g e  d ’Assouan.  Les millions,  
recue il l i s  ainsi  su r  tous les m a r ­
chés  du globe, permet ta ien t  au 
f i ls  de Jacob  Casse!, à l ’ancien é- 
(policr de Cologne, de f rapper  aux

., e. i! y  ava i t ,  hier ,  après-midi ,
igacait  un  peu Henri: Heine,  qm | jor, ouvr ie rs ,  la p lupar t  des Ita-
l ’aimait. pas les “ E n g l i s h m e n ” e t "  
îe p a r d o n n a i t  à l eur  île d ’ê tre |
ortie 1111 jo u r  de la mer ,  q u ’en
•onsidération de l ’a u t e u r  du “ Itoi !
Lear” . U n e  des nombreuses bon- j 
a des de cet enfant  terr ible,  qui eu !
-ut des féroces, consistait  à di re |  
pie N e p t u n e  aura i t  depuis long- j 
emps englout i  l 'Angl e t e r re ,  s ’i l 1 
l ’avait c ra int  d êt : e pris,  après j 
et te absorpt ion ,  d ’une  formidable | fj 
•rampe d ’e s t o m a c . . .

I l  pa ra i t  que  N e p t u n e  pour rai t  
lien, qu e lque  jour ,  revenir  sur  
•ette c ra in te  puéri le,  ci se décider 
X “ mangée  le morceau” : telle
emble.  au moins,  ê tre à peu près 
a conclusion d ’une étude du pro- 
’esscur Jfove.

On sait, que,  si l ’Angleter re 
i rospere et se mul t ipl ie  à la fa- 
•pur d ’un c l imat relat ivement  dé-

Restaurant  l i o n s i é  à vendre

MgÿS£3

J

liens et des P o l o m i  
Subi tement  la chaud ière  éclat a. fa 
Les corps mut i lés  et noircis i'u- |c:i 

rent  lancés da ns  toutes les direc­
tions, t andis que  les cris des Idos- 
'és faisaient peine ii entendre .  
Ceux des ouvr iers  qui  ne lu rent  

i pas tués du coup reçurent  des 
blessures plus ou moins  graves.

"William D u n n .  le mécauicie 
reorge  W a r d ,  le (hai t  f leur,

I Edgard  Al len,  le menuisier .
’aient  les trois seuls employés 

. gui ter s de la compa gni e  et
l tvn ion t. droit  de se t rouver  là.

Les autres a t tenda ien t  qu 'on 
n i t au t rava il ,  à couper  de

I. amontil-unont parfait ; 
lires facile à démontrer, 
iiuse de dénart.

S’adres ser  à O. I
La Vicie.

tat des nf- 
Itniso n • Matériel Entièrement N e u f

aitglace, ce qui  devait  être 
le cours de 1 après -midi .

Des que  la nouvelle se fû t  
pandue,  les médecins pa r t i ren t  

. „ , . , , . premiers,  suivis  de près  par
îcteux. m aigre  sa la t i tude  tresi  , , n W a u c c s  de  la ville cl les

CJ ii< l ie c.

dans

optent t inuale.  c’est au Golf 
stream seul qu elle le doit : c ’est 
e colossal fleuve d 'eau  chaude 
pii. par t i  du golfe du Mexique  
e d i r ige  vers les côtes d ' I r la nde  
lotir a l le r  se nord te  tout au nord, 
'est ce “  calorifère ” vraiment  
irovidentiel qui p e rm e t  à John 
lull de ne pas. en pleine été, go­
er dans son ulster.

Pourqu oi  les clairs j a rd ins  de 
et t," douce île de Wigh t  , où 
veais eut  des visions de riant 
lellénisme. mont rent - i ls  de\ fit iris­
an ts  palmiers  et, j u s q u ’au  coeur 
iiéme île l ' hiver ,  des géraniums 
•panouis!'  Pourquoi  la Tamise 
t’esl-ellc- pas la soeur glacée de la 
Né va P Pourquoi  les banquiers  de 
Piccadi lly nu s ’iiabilient-ils pas

rents ou amis  des 
que d une  grande  
deux .

et
vict imes. 

foule de

Pu­
ai nsi 

cu-

Yotts faites 
mandant  pas

i

Er r eu r
er reur
voire

p. c. chez 
J .  B. Martel  &
M archand s  de 

I 13, i tu

en ne
escompte

< t t ‘ -

<! ( '

P A R F U M S  P I VE R
Assor t iment  ordinaire,  1 boutei l le  par j

1)01 te . . .  i  ............ . . . H o c
Lotion Safrnnor,  Ttvlle,  Azuvca, etc..

ligne c o m p l e t e  .................0 5 c  !
! Lot i ons  en l i tres,  ((j fois la g randeu r  j

ord j i ia i re ) ..............................................I
I Savons Toilet te a s s o r t i e s ............ ô é i e  |

‘ou. 1res To i l e t t e .............................

G randes affiches, Prospectus de  C o m p a g n ie s ,  Circulaires  
C om m ercia les ,  Pactum s d ’avocats ,  Form ules  et  Blancs,  
Livres et Brochures, T ypograp h ie  en Couleurs,  Etc. ,  Etc.

Exécutés avec le même som de toilette que
notre journal

Pa rfums  l ’iver ou Loger 
I on ce . . . . . . . . . . . . . . .

 — « « c  .
e t  ( iai let  à 
 üOc

Cie,
vaisscHle

PHARMACIE
D E  L A

St-Jo.toph, 
Sl-Koeh

Près de la rue du Pont.

T A B A C  C H A M P L A I N  

A fu me r  et chiquer

SI

Coin St-Jeau et du Palais 

Téléphone 8 4 2

4



METEOROLOGI- R E C E P T I O N  A L ’H O T E L  DE

Il ,v au ra  mit* réunion (lu Cercle 
les Femmes Canadiennes jeudi, 
e 5 janvier,  à 4 heures, au salon 
lu Château Frontenac.

Le conférencier sera l 'honorable 
sir W ilfr id  Laurier .  Sujet : “ Le 
■dmmeree des fourrures au Carm­
in depuis l 'o i i ignv  de la co lon ie /’

,VV  H IG M  P R IC C D  Q U A L IT Y  
1 IN  A  LO W  P R IC E D  CAft

p e n s i o n  au mois on s ’informera

B i io u t i e r

.CINQ BELLES PRIMES DONNEES G R A T U IT E M E N T -^ *^
1er.— Un chèque île $ 1 0 0 . 0 0
2 nie— l bac ne à d iam an t $ 7 0 . 0 0  pour D am e ou M onsieur.
3m e— Une montre d 'o i $ 0 0 . 0 0  pour Dam e ou M onsieur.
4m e— 1 horloge $ 1 0 . 0 0
5m c— Une sacoche en cuir $ 1 0 . 0 0 .

L_ES C O N D I T I O N S
Chaque achat d 'une p iastre au plus vous d onne droit il un b illet on plus 

suivant le m ontant de votre ach a t. C haque b ille t est num éroté et  
enrégistré. Le tirage aura lieu le soir il 11.30 lirs, le 31 décem bre 1910 
au magasin de

EMILE JACOT, b i j o u t i e r
9 5  R U E  S T - J O S E P H  Q U E B E B

Les C om m andes pur la m alle recevront toute notre atten tion

LAURENT MOISAN
Manufacturier de Marbre Artiûciel 

946-950, rue St-Valier - - QUEBEC.

Manteaux de Cheminées, Comptoirs, Colonnes, Colonnettes, Che­
mina de Croix liant relief, Tables de C om inuiion  Piédeeteaux 
Monuments pour Cimetière, Tablette* Commémoratives, AuU-i» 
complete d’après plane, Planchera en Linoléum R oyal, etc. etc.

Les Dessins, Modelage, Sculpture su r Bois et Coulage du p lâtre  
recevront une attention tonte spéciale

Exécution prompte â d e  prix bés bas.
r«L. aaat. u i tm  v i s i t m  mmr R æ s r m c T u e u s M M E N T  s o L D c / r e a

Bataille clans un res taurant  chi ­
nois

ri y  a  eu h ie r  soir une bata il le  
en règle entre  q u a tre  chinois du 
Canton-Café et plusieurs jeunes 
gens qui voulaient se fa ire  servir 
à m anger, une heure  après m i­
nuit:

Il y  a eu des coups de poings et 
plusieurs yeux mis au 1 icurre 
“ no ir” .

,r L  A V I G I E

Mauvaise reconnaissance

TJ it vieil la ni. qui depuis !) ans 
lm In ta il une maison de charité de 
cette ville, a eu une manière lou- 
e particulière  de prouver sa reeon 

naissance aux  personnes clin ri tar­
des qui ont pris soin de lui depuis 
ton entrée dans cette maison.

H ier  soir, é t a n t . dans un état 
l ’ivresse avancé, il lit une scène 
épouvantable, sucran t et hlusphé- 
•niint et causan t  un désordre eou- 
iidérable dans toute l 'institution.

Il  fa llu t  fa ire  venir la police 
pii arrê ta  le tapageur et le con- 
•uisit au poste. H ier matin il u 
•té t radu it  d evan t  le recorder et 
•oudàmné à $K) d •amende et les 
rais ou à “  mois de prison.

Rectification
Il ie r ,  dans lu note au sujet d ’un 

dian'gemeut de raison sociale,s'est 
rlisscé une erreu r  de nom que le 
éctéiir a du reste pu rectifier de 
ui-même. M. Sévigny ne faisant 
dus partie  de la société légale en 
piestion, les affaires sont conli­
mées par MM. f im o n  et Parent.

Cercle des Femmes Canadiennes
Il ,v au ra  une réunion du (,'erele 

les Femmes Canadiennes jeudi, 
e 5 janvier,  à -1 heures, au salon 
lu Château Frontenac.

Le conférencier sera l ’honorable 
sir W ilfr id  L aurie r .  Sujet : “ Le

On est prié de présenter à l ’eu 
•fée la carte de membre du Cercle.

P a r  ordre,
J .  Marois,

Secrétaire.

. de trouver de breuvages 
plus sains et meilleurs que

Les bieres

Boswell
Boswell’s India Ale 

Boswell’s Cream Porter

The National Breweries Limited.

Salles d’échantillons. Ascenseur électrique. A IVpre.uve du feu. 
L ’hôtel est situé à proximité de la Terrasse 

face à l’Hôtel-de-Ville, l’un des plus beaux sites de la ville.
Los tramways de tous les points de la ville arrêtent devant 

l'Hôtel Clarendon.

Pour  la 
A l'administration.

T .  B E G I N ,  P r o p r i é t a i r e

ME R C R E D I , . 4 J A N V I E R  1.911

Théâtre National
CETTE SEM AINE

“ A R S E N E  HUPIN "

Le Gentilhomme Can- 
brioleur.

! 1-1UX : 10, 15, 25,35 , t Lu^v», 
fiüc. Baignoires, 76c.

M atinées : mardi, jeud i et sam edi ; 
15, 26 et 85c.

^ r* t_  U T ïl
. . f • . I, I» *J

I ' Il

JOS. DeVARENNES,
Tél. 2058. 270 rue SI-Joseph.

Automobiles, bicycles, poêles à gazoline.

Un cheval dans une vitrine
H ie r  après-midi, une voiture de 

la b r igade  du feu a frappé une 
carriole avec une force telle que 
le cheva] de celle-ci est allé tom- 
l>er -dans la  v i tr in e  de M. Noël, 
m archand do fer à la Basse-Ville. 
Inutile  d 'a jo u te r  que les v itrines 
ont été cassées.

DONNEZ VOS COMMANDES IMMEDIATEMENT
POUR LES M EILLEURES QUALITES DE CHARBON ET DE 

M ATERIAUX DE CONSTRUCTION.

Nous avons en m ains un stock  considérable de Charbon de toutes 
sortes, ainsi que c im ent Portland et Alsen, Terre A feu, T uyaux de Drai­
nage et Em branchem ents, Briques pressées Lapruirie, briques E cossaises 
de toutes sortes, Charbon de bois Feuille d ’Erable, Rockwall, e t Plfltre.

LA CIE GEODE Ltée
190. rue GRAAT, QUEBEC,

T E L .  2 6 6 3

Mort mystérieuse d ’un enfant
Le coroner Jo licoeur p a r t i ra  

au jo u rd 'h u i  pour St-Antoine de 
l’L'.ly pour te n i r  une enquête sur 
'o corps d ’un jeune en fan t  de 
leux ans. décédé sous des eircons- 

1 an ces mystérieuses.

Lé nouveau marché Champlain
Comme nous l 'avons déjà  dit,  

le m aire de Québec a signé saine- 
li deux actes im portan ts  en vér­
in desquels il a acheté lé terra in  
de la fabrique S t-Rcch, entre 
l 'Hospice St-Charles et la m a n u ­
facture Paquet et toutes les g rè ­
ves qu i entourent VHospice St- 
Charles.

Le nouveau m arché aura  une 
superficie d ’environ 200,001) 
aieds; soit 00,000 pieds su r  la 
propriété de la  Commission du 

:avre. 180,000 pieds su r  celle du 
Bon-Pasteur et 50,000 de la fabri- 
jiie de St-Roeh.

Los bonnes Soeurs demandaient 
•nviron $75,000 pour leur te rra in ,  
mais le m aire Brou in a  trouvé 
’ans M gr Roy, un aux ilia ire  
unissant pour a r r iv e r  à conclure 
l-> marché à uq prix  raisonnable.

Tant qu 'au  te rra in  de la Com­
mission du H avre , on peut d ire  
nie la ville l ’a eu pour r ien , car 
lie ne paiera q u 'u n  loyer de $10 

vir année.
Le nouveau marché aux den- 

jréos sera certainement l ’un des 
plus beaux et des plus vastes de 
'a province, comme le d isa it  up 
le nos confrères du soir. Les ca ­
bot ier< viendront y accoster et 
'es cultivateurs de la cité nord y 
auront accès p a r  le nouveau pont 
u r  la rue Dorchester.

Hotel Clarendon
Coin de® rues Ste-A nne et Desjardins

Plan Américain. Tarif $2.00 à $5.00 par jour

b u l l e t i n

QUE
AU P A L A IS  DE JUSTIC E

Statistiques judiciaires

Pendant l 'année 1910, 1,001
brefs ont été émis dans la Coui 
Supérieure de ce district, ce qu 
constitue une légère augm enta­
tion su r  le nombre des brefs éini. 
l 'an dernier. P endan t  l ’année 
1900, il n 'y  ava it eu que 809,c ’est- 
à-dire que cette année il y en a vu 
84 pour cent de plus qu'il y a dix 
ans.

P endan t  l 'année écoulée 87f 
causes ont. été plaidées devant h 
( 'our. fl y en avait eu 729 en 1909. 
L ’augm entation est de 20 pour 
cent.

Bans la Cour de Révision, 71 
causes ont été inscrites en 1908. 
107 en 1909 et 135 en 1910. ce qu 
l'ait une augmentation de 77 2 -? 
pour cent sur le nombre des causer 
inscrites en 1908.

En Cour de Circuit. 5,900 cau­
ses ont été émises en 1910 contre 
5,499 l'année précédente.

E X P O S IT IO N  P R O V IN C IA L E  
DE G R A IN S  DE SE MENCE

La première exposition provin- 
iule de grains de semence aura 

,,-eu à Québec, les 19 et 20 janvier 
1911, au Manège Militaire som 
es auspices du Ministère de VA 
Ticul titre de Québec avec la cnn 
nératinn du Ministère fédéral d< 

Agriculture à Ottawa.
D urant cette exposition, il y au. 

il vente et échange de grains de 
semence.

Cette exposition :> pour but 
1 "encourager les cultivateurs 
iiroduire eux-mêmes leurs grains 
lé semence et. de leu - démontrer 
ut on sélectionnant le grain  et v  
• doptant un bon système de cul 
‘tire, on peut récolter dans la Pro 

in ce de Québec du grain de qua 
1 ité supéiuèure.

Q U E L Q U E S  S U G G E S T I O N S  POUR CADEAUX DE N O E L  ET
D U  J O U R  D E  L 'A N

Cravates tricotées à la m ain—Gants formes doublés ou non doublés 
Pyjam as— R obes do cham bre. V estons de fum eurs— Bas en $oie—•Sous- 
V êtem ents 15 différentes qualités—C hem ises en zéphir. en percale et en 
flanelle Coylan—M ouchoirs en soie avec in itiales—Sweaters «le tout genre 
— V estes en la in es tricotées— Parapluies en soie— B outons pour man­
ch ettes—E p in g les A cravate—V estes de cachem eve—Foulards tricotés, 
oblongues et carrés en  soie— B retelles en so ie— C hem ises b lanches de 
fantaisie— V estes pour soirée—V estons protecteurs, etc.

Demandez notre boite “DEM ERS” gratis.

DEM ERS a  FRERE
NOUVEAUTES POUR MESSIEURS 

PHONE 3569 2 0 6 ,  ITT. E  S T - J E A N
o w m î m t t m w m m î t î m - i '

On trouvera à mon magasin tous les accessoires nécessaires 
il la réparation de toutes sortes d ’automobiles, McLaughlin, Ford 
et autres.

Mon atelier de réparation est nu complet. .Te me suis assuré 
le service d ’experts dans la réparation de ces machines."

Bis Sl-Tjiiurent ol golfe.— F o rts  
vents du »ord. Neige ; tem p é­
rature froide.

UN DRAME S E N S A T I O N N E L

Se déroule à St-Michel de Belle- 
chasse

Une scène épouvantable s'est 
paCSée à St-Michel de Bellcchas.se. 
a v a n t - h ie r  soir, qui a mis en émoi 
toute la paroisse, d ’ordinaire si 
paisible ,  cl qui cause au jou rd 'hu i  
U t i l *  vive îlIIX 

Vers huit heures, la petite fille 
de M. Wilfrid Corriveau en tra i t  
chez elle en criant q u 'u n  homme 
m asqué  la pousuivait.

Ta* père sortit aussitôt a rm é j 
d'un revolver pour se mettre  à la i 
poursuite du lâche agresseur.

Il tira trois fois su r  l ’individu 
qui fui blessé d 'u n e  balle dans le 
thorax.

Le Dr Bolduc appelé en initie 
hâte, arriva bientôt el constatai 
uvre M. Corriveau que l 'agresseur | 
était Ed. Morrisson, un voisin dej 
imputation louche, qui a eu  « ’p lu ­
sieurs reprises déjà des crises rie 
folie. Il est au jourd 'hu i dans un i 
état critique. La balle n 'a  pas e n ­
core été extraite.

fin ne sait pas encore quel sera 
le dénouement de ce drame sensa-i 
timmel.

11 y  a eu h ier  après-midi line 
bien touchante réception au bu­
reau du maire.

M. le maire Droit in recevait 
les principaux chefs de départe­
ments qui lui ont présenté leurs 
meilleurs voeux de bonheur à l'oc­
casion de la nouvelle année. Les 
employés ayant pour interprète 
M. 11. T. .1. B. Chouinard, ont 
demandé au m aire de vouloir bien 
faire quelque chose pour " les an­
ciens employés, ceux qui avaient 
passé de longues années à la pros 
péri té de Québec.

Son H onneur le m aire Drouin 
les a (l'abord remerciés de leurs 
souhaits de bonne année. 11 leur a 
dit qu il appréciait  beaucoup leur.1 
bons services.

Au sujet de leur demande pour 
un fonds de pension, il leur a dé­
claré qu 'il  s 'empresserait de faire 
mettre  cet im portant item dam 
Les amendements à la charte pour 
la prochaine législature et que la 
ville dem anderait et* changement 
d après le plan déjà proposé.

M. LE C U R E  B O U F F A R D

Se fracture une jambe

DINER D’ARTISTES

Une fête charmante à l 'Hôtel 
Victoria

Un magnifique tlinor a eu lieu 
dans la sitpurhe salle de 1 Hotel 
Victoria, samedi soir.

Trente convives ont dégusté 
avec une gaieté, une joie et un 
entrain du meilleur aloi, un menu 
italien délicat et recherché auX 
gais accents de l ’orchestre qui 
avait choisi avec un tact ad m ira ­
ble les plus beaux morceaux de 
son répertoire.

Ce lut en même temps un d î­
ner cosmopolite, en quelque sorte, 
puisque 13 nationalités étaient 
représentées.

Un remarquait au nom inee des 
convives MM. Albert et Jean  not - 
te. gérana ; Agide ,Jaccliia, chef 
d'orchestre: 11. Von Wahuschojv- 
pe. directeur : Mines F errab in i.
Michel l lé liane: MM. Bassi. M as­
sera, Schmidt, I lam lk e .Goldstein, 
Hfeger. lleautocant: M. et Mme 
Anton ( ’olombini Re?ovoy, Allun 
Heru. Uuberti. Millet, ITayes, 
Clerk d Aquilla. Bandic.ramante, 
1,usina, Whitehead, Albert:, Ou- 
P'dli et Roffil.

Après le diner on se rendit au 
salon où l 'orchestre exécuta un 
programme admirable qui soule­
va 1 enthousiasme do tous ceux 
qui eurent l 'avantage de l ’en ten ­
dre.

t *n se sépara très tard  empor- 
tant un nouveau souvenir de cette 
fete charmante.

Depuis quelques semaines, un 
superbe rond à patiner est à le 
disposition des élèves du Collège 
des Frères. Tout de su ite  ajoute: 
que les écoliers en profitent.

Dimanche après-midi, M. le cu­
ré Bonffard ayant chaussé le pa­
tin, prenait ses ébats su r  la glace 
vive du rond quand il f i t  soudain 
une chute, se fracturant une ja m ­
be.

On se porta au secours du blessé 
qui fut transjKirté au presbytère 
où le D r  Dédard réduisit la frac 
turc.

Un monument  à M. le curé 
Fafard

Les paroissiens de St-,Joseph de 
I.evis ont ht mémoire du coeur. 
Ils n ont pas oublié ce q u 'a  fait 
pour eux le regretté curé Fafard .

Dimanche, au pmne, M. le curé; 
Bernier a annoncé que dimanchei 
prochain, le 8 janvier , après les i 
vêpres, il y aura assemblée des ci- ■ 
burns do la ville de Lauzon afin 
de decider 1 érection d 'u n  m onu­
ment a la mémoire de M . le curé 
Fafard.

Il est bien probable que ce mo­
nument sera élevé dans le cimetiè- 
ie de M-Joseph de Lévis, sur la 
tombe mémo de M. le curé Fai- 
fard.

t a b a c  r o s e  Q U E S N E L

Doux et naturel

Auditor ium
AUJOURD’H U I

^ m i  t i e  v i l l e

Cour des Sessions
ITn particulier du Sault Mont­

morency accusé d 'assaut a compa­
ru hier matin  en Cour des Ses 
sinus et a été condamné à pay ci 
$5 d 'am ende et les frais.

Ligue ant ituberculeuse
Grâce à la  libérale initiative <lo:- 

dames de la L igue antituliercu- 
louse, leur infirmière, Mlle Me 
Greevy, partira  au jo u rd ’hui poui 
Ottawa où elle va é tud ier sur pla­
ce l 'organisation des dispensaire- 
antituberculeux, en vue de la cré­
ation d ’un établissement, de et 
genre à Québec.

Le local du dispensaire de 1- 
Ligue ù Québec a été choisi : il
sera installé dans un endroit cen­
tral. su r  le Boulevard Lungelier. 
et sera ouvert dans une  quinzaine 
de jours.

Joli calendrier
“ The. C anad ian  B eal Estate 

A ssocia tion", de M ontréal d is tr i ­
bue cette  année toute une collec­
tion de calendriers a r tis t iques  et 
bien faits pour a t t i r e r  l 'a t ten tion  
s u r  les annonces do cette  associa­
tion.

M. J .  B. D. L égaré ,  ci-devant 
de Québec, un des officie 's de la 
compagnio nous en a gracieuse­
ment fa it  p a rv en ir  une série. Nos 
remerciements.

$400 en fumée
11 y a eu u n  commencement 

d ’incendie h ie r  soir chez Mme 
Vvo Talbot, rue. Cou il lard .

Le feu a orig ine dans  la  cuisine 
et en quelques in s tan ts  les flam­
mes sc propagaien t avec une r a ­
pidité  vra im ent é tonnan te ,  cau­
san t des dommages p our  une som­
me d 'environ $400.

L 'ambulance
Il y a eu d u ra n t  le mois de 

décembre, 53 appels d "ambulan­
ce.

H ier  m a t in ,  l ’am b u lan ce  n ’a 
fait q u ’u n  seul voyage.

Un m alade  du nom de Joseph 
Tartiif ,  de Sic C atherine , comté 
da Fort neuf, a été transpor té  à 
l ’IIôiel-Dieu hier.

Deux femmes arrêtées

— et ---

VUES A N IM EES
Admission : 5 et 10c.
4 -  -Représentations par jear—  4

1.30 —3.00—7,30—9.00 P . M.

Voeux au maire de Québec

Deux [eû mes, les deux  soeurs, 
ont i#é arrêtées à la résidence 
d 'une  de leurs soeurs, pour avoir 
voulu trop fêter la nouvelle an ­
née. Après avoir trop  bu, elles 
commencèrent, à causer du désor­
dre cl. il fa llu t  appeler la police.

Le recorder a  été sam: pitié et 
les a  condamnées h ier  matin ù 

d ’am ende e t  les frais  ou ù 
deux mois de prison.

,_Lg Travia ta  à l ’Audi torium
Dire que pour le prix minime 

le II* cents ou peut entendre la 
Ira  viata ù 1 Auditorium, c ’est 
quelque chose d'incroyalile et 
muriant c 'es t  vrai.

Sous l ’habile direction de G itér­
ant . le chef d 'orchestre, on exé­
cute celle délicieuse et immortelle 
musique q u 'u n  publie nombreux 
«e disputait la faveur d 'entendre 
'a semaine dernière.

Demain nous donnerons une 
plus longue appréciation d 'un 
program me qui n 'a  pas eu son 
égal encore dans Québec et même 
à ce prix  sur le continent améri­
cain.

J. E. GAGNON,
O P T I C  I E N - S P E C I A L I S T E

Pour Vexamen fonctionnel de l ’œil comprenant l’acuité visuelle, 
la rétraction et le choix des lunettes

Spécialité : Fabrication de verres 
1GO vue S t-J ea n , : : Q u eb ec .

La vue examinée gratuitement 
LE MAGASIN EST OUVERT JUSQU’A S H R S P. M.

TA BAC  C H A M P L A I N  

A fumer et chlauer

1995
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Chronique Maritime
( S r i  r i r r  <]r / / /  prcxs r  C n n a t l i r n i i r  )

Le steam er  Royal George
Cil]) 1 -t— Le s t r a i n e r  lio.vr:'

f ioorgo.  p:i 1*1 i il AvonnmuI l i  potu 
H a l i f a x  s'vsl mis  cil r ap po r t ,  p a r  
lit t r l r g r a p h i r  sans I il. a vi t  1 • 
s t a t ion  Marcon i  i ' i .  Il r i a i t  a !" 
l i r u r r s  r i1 m a t i n  a VIIII mil  1rs il ir.

Bulletin financier de New-York
( S e r v i c e  d r  l a  p r e s t e  C a n a d i e n n e )

Le Kivarra échoué
Sf.  I r a  II. N .  II . .  •'!—   I r p r r l . r

r e ç u e  ici  p a r  .1. Il .* S r a m m e l l  a i r !  
(à i .  a g e n t s  <li* la l i g n e  K l d e r -  
I l e i n p s l r r .  a  a n m i r r  i p l r  le s t e a m e ,  
* ' K v a r i a  < r - i  r r l m u r .  \ n u l / r t l i
-, I V u  l la in I l ' i r i i i y .  l u  a t t i r e  >l‘‘a 
j j i r r  le r e m p l a c e r a  r a t  I l i v r r  Cl t r ­
i a  le t r a j e t  e n t r e  S i - I r a n  
p o r t s  a f r i c a i n s .

N e w - Y o r k ,  3 — Ce c o m m e n c e ­
men t  île l ' a n n é e  nia ét é m a r q u e  
p a r  a u c u n  c h a n g e m e n t ,  d a n s  le 
m a r c h é  f in a n c ie r  ne w - y o rk a i s , q u i  

!<e m a in t i e n t  f e rme .  I'm gén ér a l ,  
les g a i n s  ont  é t é  assez s u b s t a n ­
tiels.  I , "échange  s u r  l ' é t r a n g e r  est 

! l é gè rem e n t  en hausse .  I,es b an qu es  
locales on! reçu b e a u c o u p  de  p a ­
p ie r - m o n n a i e  d r  co r r es p o nd a n t s  
de  l 'Oues t  et du  Sud'-t h i e s t . A Ca­
r i s ,  on est d ' o p in io n  q u e  des  b a n ­
q u i e r s  et des  f i nanc ie r s  f r ança i s  
vont  s ' i n t é re sse r  a la p ro cha ine  
émiss ion  d o b l ig a t i on s  pa r  la ville 
de  N e w - Y o r k .

COMMUNICATIONS

Le coup de pied de l'âne

1*1

Les révolutionnaires r e p o u s s é s
Si  r r i c e  d r  ht / i r r t s r  Ciniai l i t 'n lie.)

Dans le por t  de New-York
Les s t a t i s t iqu es  m a r i t i m e s  accu-

sent  une d i m i n u t i o n

N e w - Y ni I s t a t i s t i q u e - . 
accusen t  un  % 
nonihi 'e u n ­
ie p n a l . eutn- 
a n ni n J .t i-i-' - - j

To ta l .  HI.I I I j
s' ea rner s  vl [ /

d i m i n u t i o n  j ' 
avec  lüllil est de I It: va i s seaux.  j
soil <4-1 . steamers et dll : voil iers.
Les va i s seaux  a n g l a i s  t i enne n t  
tê ie  a vet* I .!#(:!. les a m é r i c a i n s  ve

• »— • I .( S

m a r i t i m e -  p o u r  1 !M<) 
d i m i n u t  ion dans  | (. 
mi vires a r r iv é s  dans  
part '  a v e r  eelui  da I 
dente.  I a s ' n i c i  : 
nav i res  don t  ti,4ni) 
■,S.(;."i " i voil iers .  La

Mexico  Ci ty ,  i l e x . .  ;L—  T'no 
d à p ê  lie de  H a t a p id i s ,  é t a t  de 
! I i i l i i tagl ia.  d i t  q u e  c e t t e  v i l l e  a 

a c a p t u r é e  d i m a n c h e  p a r  les 
in t ipes  d u  co lonel  Re yno l i lo  ] ) i az:  

Ce t t e  v i l l e  é t a i t  a u x  m a i n s  de» 
r  v o l u t i i m n a i r e s  d e p u i s  q u e l q u e s  
c m a in e s .

S e c o u s s e s  s i s m iq u e s
S r /  rh  r  t i r  lu p r e s s e  (ai lft :!i t 'IUlC)

l i a n t  o n  s i T i m i i  a v e c  , Pi navi t-

Arr ivages  et d i p a r i s

S t - L o u i s .  Mo. ,  d — U n  t r e m b l e ­
m e n t  do terri* s ' es t  ta i t  v ig o ur eu -  

11sèment  se n t i r ,  p e n d a n t  p rès  de. 
d e u x  h e u r e s  d a n s  to u te  la r ég ion .  
Les v i b r a t i o n s  é t a i en t  des plus  
in tenses .

A r r i v a g e s  : —  le "  Mas- i l ia  
à M a rs e i l l e  : b '  “ < o r in i  h ta ‘ a
Itoston : le “ L u s i t a n i a "  a New-
Ym k : le * P e n n s y l v a n i a "  à Xew -  
York : le “ Stn i es a S t - I e a t i .
X . IL Les  s t e a m e r s  “ ( b  u. \ \  ; 
i n g i o n  et " l i v n d a m "  ont

Courrier d'Ottawa
( S r i  r i r e  i l r  lu p r e s s e  ( ' n n a d  n u  ne )

• Mt.iwa. m— C inq m e m b r e s  du
‘V* 1. c a b in e t  féd éra l  >e ren d ron t à

, , . d ul 1 W a s h i n g t o n ,  sa m ed i .  Les ho nora -
ce d e r n i e r  p o r t ,  !e p r e m i e r ,  eu
r o u t e  vers l l r e we t t .  h* se cond ,  p o u r

h !dili£ et P a t t e r s o n  v dis-

j itoi I ci d a m .

Nouveau déc o ré
( .  e i e i i L  ih h-' p re s s e  ( i i i i ade  n n c )

P a  is, M . P. Pag  u n  . g é r a n t  
g én é r a l  de  la C o m p a g n i e  ( îéné r. i le  
'I r a n s a t l a n t tque a r eçu  le r u b a n  
de  la lég ion  d h o n n e u r .

e n t e r o n t  la q u e s t i o n  de  r éc ip roc i ­
té  : s i r  A.  Ayleswi . c th  et l ' h o n o r a ­
b le  i l .  H r o d e u r  r e u c o n i i o  ont les 
i .qui  s e n t a n t s  des  Pla ts -1 ni.- et de 
l et r e - N e u v e  a f in  d  o p é r e r  des 

' •h a ng e i ue n t s c  d a n s  nos lois de pv- 
i he.  et c o l i n .  I h o n o r a b l e  M . ( Ira-  
i i am s ’oee i ioe ra  d u  t r a i t é  proposé,  
p e u r  I i t abl i - se tnei i t  d u n e  c o m ­
miss ion  i n ’e r n a t  iona le  du  com ­
merce .

S tc - J  u s l in c ,  V j a n v . ,  11)11. 

M o n s i e u r  le r é d a c t e u r ,

Nous ,  t r o u v o n s  d a n s  l ’A c t i o n  
So c ia le ,  No.  d u  s a m e d i ,  .10 dé-  
i cm lu e d e r n i e r ,  p a g e  U, u n  bon 
p e t i t  me t s  t r ès  m a l  a s s a i s o n n é  a u  
c o u r a n t  d ’un p e t i t  a r t i c l e  t r è s  s u ­
ave  en  d a t e  d u  •’>() q u i  se l i t  c o m ­
me  sui t  : “ Il y  a b ien  l o n g t e m p s ,
a m i s  l ec teu r s ,  q u e  vous  av e z  e n ­
t e n d u  p a r l e r  de  nous ,  et pour tan t ,  
nous  n ' é t i o n s  p a s  p l o n g é s  d a n s  
un s om m ei l  l é t h a r g i q u e ,  c a r  d e ­
p u i s  l ' a r r i v é e  de  n o t r e  y.:-lé et d é ­
voué c u r é ,  M . l ' a b b é  I . A .  Ki-  
iot iuc,  u n e  è re  de  p r o g r è s  p r o p i e  
à r é j o u i r  lotis c e u x  q u ' u n e  no b le  
et l é g i t i m e  a m b i t i o n  a n i m e  s ' es t  
o u v e r t e  d e v a n t  n o u s  et nous  se ­
rons  tiers d a n s  u n  a v e n i r  r a p p r o ­
ché ,  nous  l ' e s p é r o n s ,  de  nou s  
c o m p t e r  a u  n o m b r e  des  p l u s  flo­
r i s s a n te s  du  b e a u  c o m t é  d e  D o r ­
che s te r .

A t t r a p e ,  a n c i e n  c u r é  d ' u n  p a ­
ro i s s i en  q u i  t r è s  p r o b a b l e m e n t  a 
d û  e s s a y e r  de  vous  l â c h e r  b ien  des  
fois p e n d a n t  les  v i n g t  a n s  que  
vous  ave z  e t c  c u r é  de  la p a r o i s s e ,  
m a i s  je su i s  b ien p o r t é  à c r o i r e  
q u e  le c o r r e s p o n d a n t  de l ’A c t i o n  
l i m i t é e ,  q u i  n ' a  p as  de  l i m i t e ,  ne  
d e m e u r e  p as  d a n s  la p a r o i s s e  d e ­
p u i s  v i n g t - t r o t s  a n s ,  c a r  s ' i l  y eu 
d e m e u r é  d e p u i s  ce  t e m p s ,  il ne  
se ra i t  pas  si e n c h a n t é  d ' u n  g e n r e  
de  p r o g r è s  q u i  é c h a u f f e  si b ien 
son a d m i r a t i o n .  Si  l ' a n c i e n  e n t é  
n il pas  f a i t  le p r o g r è s  t a n t  a d m i ­
re .  c ' es t  q u ' i l  a v o u lu  m é n a g e r  
les f i nances  de  ses pa r o i s s i ens  c a r  
il y  a v i n g t - t r o i s  a n s ,  en p l e i n  r é ­
g i m e  c o n s e r v a t e u r ,  t ous  les g e n s  
d u  t e m p s  o n t  a p p r i s  à p r e n d r e  
g a r d e  a u  s u p e r f lu  et  a u  l u xe .  L es  
b lancs -b ecs  nés  d ' h i e r  ne  c o n n a i s ­
sent  pas  les t e m p s  q u ' o n t  c o n n u s  
n o t r e  a n c ie n  c u r é  et les p a r o i s ­
s i ens d u  t e m p s  et  des  t e m p s  e n ­
core  p lu s  é l o i g n é s ,  g r a n d  D i e u .

I n a n c i e n  c o l o n  p t i u r r r  q u i  a  
c o n n u  lu d u r e t é  d e s  tcni/>.<.

L ' I N S T i M U l l I O M À S
M . .1. T h o m a s ,  e n c o u r a g é  pa r  le 

succès de I oeuvre  q u ’il a e n t r e ­
prise c o m m e  aussi  p a r  le- n o m ­
breuses  d em an de s ,  vient  tic t r a n s ­
f o rm e r  son S tu d i o  en u n e  g r a n d e  
In s t i tu t io n  qu i  c o m p r e n d r a  p l u ­
s ieu r s  b r an c he s  d e n s e i g n e m e n t  
S u p é r i e u r .  11 s 'est  ad j o in t  a et 
effet  des  p ro fesseurs  r éel lement  
c o m p é te n t s  et  dé jà  c o n n u s  a ( juc ­
hée.  Voici  la com pos i t ion  du 
co rps  professoral  :

t

J .  Thomas

Mort d'un vieux c itoyen

Mort  d 'un p a s t e u r
( S e n ' i e e  ih ht pri'ssc < il n n d  je u n e  )

M o n t r é a l .  •'!.—  V i t e  d é p ê c h e  
d ' I r l a n d e  a n n o n c e  la  m o r t  du  r w .  
. lu-.  F l e c k .  M . F l e c k  t ut pa s te u i  
de  I égl i se  Km.ix. de ce t t e  vi l l e ,  
de  1 NT fi ti 1!)D!).

< I t i awa .  d— L  hou.  M . ( i r a ' nam 
.> déch i ré  a u j o u r d ' h u i  q u e  r i en  ne 
■c’ait déc idé ,  r e l a t i v e m e n t  au  che ­
m in  de  le de  la B a ie  d H u d s o n . '  
t en t  q u e  le m in i s t r e  de-  F i na n c e -  
ne - era pas  de  t cl m r  de W a s h i n g ­
ton.

Ma tan t - ,  3 , —  S a m e d i  m a t i n  o n t  
eu  l i eu  les f u n é r a i l l e s  d e  L o u i s  
D o u c e t ,  a n c i e n  c i t o y e n  d e  S a i n t e  
( éci le de  Hic.  d é c éd é  à 1 â g e  de  
71 ans .  ap r è s  u n e  m a l a d i e  de  c inq  
mois .

D an s  le  c o r t è g e ,  on r e m a r ­
q u a i t  : Ses fils C'a j e t a  11, J e a n ,
h p i p l i a n e  e t  A c h i l l e  ; son f r è t e  
J o a c h i m  ; Ses  g e n d r e s  A u g u s t e  ! p r e n d r a  donc les r

J .  T h o m a s ,  d i r e c t e u r .  Sciences.  
G .  D e n e u m o u s t i e r ,  m u s i q u e ,  l ’aul  
Marce l ,  é locu t ion  et dé c la m a t io n .  
IL  C h é n a r d ,  dessin.

P o u r  ce  q u i  est d e  la v a l e u r  
pe r so n n e l l e  de  M . T h o m a s ,  ins t i ­
g a t e u r  d e  cet te  oe u v r e ,  e l le e<t 
a v a n t a g e u s e m e n t  c o n n u e .  Il su l -  
f i ra d e  c i t e r  le no m  de  q u e l qu es  
j e un es  g e n s  qu i  d e p u i s  le peu de 
t e mp s  q u ' i l  a  c o m m e n c é  son co i ns  
ont su b i  avec  succès des  e x a m e n s .  
M. A u g .  P i ca rd ,  f i ls d e  M.  P ica rd  
de la B o c k  Ci ty  a o b t e n u  u n e  
bou rse  p o u r  le g é n i e  fores t i e r .  M . 
G au v r ea t t ,  f i ls de  M.  C.  U o u ­
vreau ,  d é p u t é  de  T é m i s c o u a t a  a u x  
( . ' otnmunes,  a o b t e n u  u n e  bourse  
po ur  le se rv ice  n a v a l .  M . R a y ­
m o n d  a  passé ave c  succès  ses e x a ­
me n s  p o u r  la p h a r m a c i e .  Il s 'est  
d i s t i n g u é  su r to u t  p o u r  les m a t h é ­
m a t i q u e s .  P ré se n t é s  p o u r  se rvice 
c ivi l  M M .  C h é n a r d .  -I. La val lée,  
A.  ( ’hal i  four  et M. B e r g e r o n .

A c tu e l l e m e n t  le  p ro  t e s - e u p r é ­
p a r e  p o u r  le g é n i e  civ i l ,  g én ie  fo­
res t i e r ,  s er ivee civ i l  r i  a t t i r e s  
c a r r i è re -  u n  bon g r o u p e  de j e u ­
nes gens .

La nouve l l e  in s t i i i f . i o n  coni-

CO N SE R V A T O I RE DE M U S I ­
QUE

c o m p r e n a n t  : S o l fège  é l é m e n t a i r e  
e t  supé i  iet tr ,  < Irchest rat i o n , T r a n s ­
pos i t ion  et  ense ig ne men t ,  de  tous 
les i n s t r u m e n t s  de  m u s i q u e ,  sous 
la d i r e c t i o n  de  M.  G .  D e n e u m o u s ­
t i er ,  1er  p r i x  d u  Co n s e r v a t o i r e  
R o ya l  île Brux e l l e s ,  anc ie n  d i r e c ­
t e u r  de  p lu s i e u r s  iusi.il ut ions m u ­
s icales  d e  Pa r i s .

M. D e n e u m o u s t i e r  s est fait 
u n e  b o n n e  r é p u ta t i o n  a Q ué be c  
où il est a v a n t a g e u s e m e n t  con n u  
des  mu s ic iens .

C ou rs  d ‘é locu t ion  et de dé c la ­
m a t i o n ,  sous  la d i r ec t io n  de M 
P a u l  Ma rce l ,  o f f i c ie r  d Académie .  
I n u t i l e  d ins i s t e r  s u r  la v a l e u r  
r ée l le  d e  M. Marce l ,  t est c e r t a i ­
n e m e n t  d a n s  l ' a r t  de  d i r e  le m e i l ­
l e u r  q u e  no us  ay o ns  en à Québec .  
Les j o u r n a u x  de M o n t r éa l  a ins i  
q u e  ce ux  d e  Québe c  ont  s u f f i s a m ­
m e nt  mis  en r el i ef  ses q u a l i t é s  et 
-a l i an te  com p é t e nc e .

M. R. C h é n a r d .  a r t i s t e  p e i n t r e ,  
sera c h a r g é  du cours  de dessin .  
Les o eu vr e s  de  I a r t i s t e  se ront  e x ­
posées d a n s  q u e l q u e  t e m p s  d a n s  

| les d i f f é r e n t e s  sal les de l ' i n s t i t u t .  
Le dessin d ' a p r è s  n a t u r e  sera e n ­
se ig né  s u r  u n e  h a u t e  échel le .  La 
pe r fec t ion  et la r a p id i t é  ave c  les­
q ue l l e s  M.  Ch é n ar d  ex é c u t e  ses 
o euv re s  l ' on t  fait fort a p p r é c i e r  à 
Q u ébe c  et d a n s  la Mé t ro po le  où il 
a su ivi  u n  cours  com ple t .

t l u t t e  ces p ro fesseurs  ci p o u r  
sa t i s fa i r e  a u x  ex ig enc es ,  la d i r ec -

t I t iawa .  •">— Le j u g e  Mal ice de  
la ( "omission de -  c h e m i n s  de fer 
sera de  r e t o u r  jeudi  de  W a s h i n g ­
ton .  où il a pr is  p a r t  à la confé ­
rence  i n t e r n a t i o n a l e  de la C o m ­
te i s s iun .

. - ,.................... —  —  co ur s  s u i v a n t s  :
Bon liai  d .  h l z e a  r  B o u f f a i  d ,  l l o r a -  : H au te s  m a t h é m a t i q u e s  e t  Sri" n- 
ce Butt th i rd  e t  son  beau- f i l s  Lt t i l - , Ln- e i gne n i c n i  s u p é r i e u r  cum-  
g.-t l l t e t  t a in t  ( i c o r g e  M a l t a i s .  J I o - |  n-creial  sous la d i r e c t i o n  de M. I . 

( h o u in u t  il, h.u- , -be R i o u x ,  | T h o m a s .  Les b r a n c h e s  spécia le s
sont  : A lg èb r e .  G é o m e t r i e ,  T r i g o -

Le p ré s id e n t  Taf t  e s t  actif
(>■11 ii i iir hi /li esse < i n n id n  n m  )

W a s h i n g t o n ,  •"$.—  L e  p r é s i d e n t  
T a  I I , d e p u i s  ]"aj i iurnvni<‘nt  d u ;  
C o n gr ès ,  a lo n g u e m e n t  d i s c u té  a-  i 
vee le- | ) i é s i d c u | s  des  co m i té s ,  les I 
p r o je t s  de loi do n t  il d és i r e  v o i r  
la p as sa t i o n  a v a n t  le -I m a i s  ; le 
p r .  s ide u l  e s p è r e  q u e  le lu ll r e l a ­
t i f  ii la c o n s t r u c t i o n  de  la m a r i n e  
m a r c h a n d e  des F . t a t s -U nis  se ra  
ad op té .

T ro i s -R iv iè re s  va inqueur
( S e r e i n  di  lu p re s se  ( i n i i i d i e u n e )

Tro i s - l t iv i è r es .  •”>— Le Tro is .R i-  
v iè res a dé t a i l  le M . A.  A.  A.  de  
M o n t r é a l ,  ce soir ,  p a r  un  score de  
M à T d a n s  u n e  j o u t e  de la l i g u e  
in tel p rov i nc i a l e .

( Il l awa .  — 1 
c n n .  édeur  de 
V est M o u n te d  
p o u r  W i n n i p eg  

c o m m is sa i r e

,<• c o l . I red hi"e. 
la Roya l  N o r l h -  

d ice  est par t iVf
a f in

Vearv
de cons u l t e r

A d e u x  do ig t s  ch

Le c i  p i l a  ne G o u le t  
peri l  i hie

h  mort
a b ie n  ta 
m i d i  s u r la

j  t a et
| l . t t gène  Côté,  n o t a i r e  G a g n o n .  

Dr  B o u i l l o n ,  a r p e n t e u r  L e l x m t i l -  
! l ie r ,  F é l i x  D es r o s i e r s ,  C l a u d e  
! ( h r é t i en  e t  a u t r e s .

Le se rv i ce  f u n è b r e  a é t é  c h a n ­
té  p a r  M.  le c u r é  A .  A.  S . u c y .

J  as s i s t e  de  M M .  les a b b é s  T r e m ­
b la y  et S t - L a i i r c n t ,  v i c a i r e s ,  cmn-j  

| me  d i a c i e  et so t t s -d ia c ie .
11 va eu d u  m a g n i f i q u e  ejninr  | 

pai  M M .  J 1. F .  G a g p o n  et I . B.  
j  D i o n n e  e t  l ’o r g u e  é t a i t  t e n u  p a r  
I M l l e  L.  G a g n o n ,  
j A la f a m i l l e  en deu i l ,  nous  
l o t i r o n s  nos s in c è r es  co n d o l é a n -  
1 ces.

p h y s i q u e s  etno mé t r i e .  Sc iences 
na tu re l l e s .  A r i t h m é t i q u e .  S t é n o ­
g r a p h i e  a n g l a i s e  et f rança i se .  
( o m p ta b i l i t é .  A u g l a i  
et C l a v ig r a p h i e .

1 r an c a i s

i vu
rue il" Yottville.

Il a l l a i t  m o n t e r  s u r  u n  t r a m - j  
w a y .  q u a n d  i| g l i s sa s u r  le v e r g la s  j 
et t o m b a  sous  le c h a r  é l e c t r i q u e  ] 
Le c h a r  se m e t t a i t  e n  m o u v e m e n t  
a n  m ê m e  in s t a n t  et  s a n s  u n e  p e r - 1 
so n n e  q u i  a é t é  as sez h e u r e u s e

A U X  H OT EL S

r e t i r e r  le c a p i t a i n e  G o u l e t  d
de
sa

.1

d a n g e r e u s e  pos i t ion , i l  est p r ob ab le  
q u e  n o u s  a u r i o n s  u n  m a l h e u r  a 
a n n o n c e r .

TA B A C  C H A M P L A I N  

A fumer et chiquer

Au  N e w - V ic t o r i a  H o t e l . — M M .  
A.  U r g u h a r t .  IL R a m p o n ,  A.  

( îeo.  C h a m p a g n e , -  M .  S t c - M a r i e ,  
F .  V. F' rost .  d e  H a d d a d .  I . A.  
C r ev i e r ,  J . X . T l t e t r i e n s ,  de 
M o n t r é a l ,  s o n t  e n r e g i s t r é s  ; M M .  
T .  C. B o u l a n g e r .  C a l g a r y :  I . R.  
E a t o n ,  O n t a r i o  ; T h o s .  M i c h a u d ,  
r e p r é s e n t a n t  de  la Rocl t  C i t y  T o ­
bacco  Co. ,  e s t  d e s c e n d u  a u  V i c ­
to r i a .

LA C A IS S E  D'ECONOMIE DE N .-D . DE QUEBEC
TIRELIRES 

Banques à Domicile

rwm m r w r m
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D’ÉCONOMIE

DE NOTRE-DAME

De Qu é b e c
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j^A  Caisse d’Economie est main­
tenant en mesure d’offrir au 

public des petites Banques (Home 
Banks) qui ont l’avantage d’être 
à toute heure prêtes à recevoir les 
dépôts. : : : : :

Le public ne manquera pas 
d'apprécier cet excellent moyen 
d’inspirer, surtout aux enfants, 
le gdut de l’Epargner™ :  ;

M. Paul Mafcel

(ion s a d j o i n d r a  d a u t r e s  p r o fe s ­

s eu r s  spécia l is t es .
L ' F d i f i c e  C om m er c i a l .  7 vue 

( ' b a r e s t ,  où  a u r o n t  l ieu les cours ,  
est u n  é t ab l i s sem ent  des p lus  m o ­
d er ne s  e,  les sal les don t  d ispose 
T I n s t i t u t i o n  sont  des  m i e u x  c on ­
d i t i on n ée s  p o u r  les di t toron tes 
b r a n c h e s  d e n s e i g n e m e n t .

Les  co ur s  c o m m e n c e r o n t  l u n d i ,  
'I j a n v i e r .  L e  D i r e c t e u r  sera  à son 
b u r e a u  tous  les j o u r s  de  !) à 12 a. 
m. .  de  2 à  ! p. lit. i t le soi r  de  7 
:i S.

M. Denemoustier

S P E C I A L

D é p a r t e m e n t  d ' e n s e i g n e m e n t  
p a r  co r r e s p o n d a n c e  de -  p l u s  p r a t i ­
ques  p o u r  les pe r son ne s  qu i  ne 
p eu v e n t  se dé p l ac e r  p o u r  s u iv r e  
les co ur s  a Québec .  T o u s  les r e n ­
s e i g n e m e n t s  nécessai res  sont d o n ­
nés p a r  co r r e sp o n d a n c e  ou p a r  t é­
l é p h on e .

A dre sse  :

7, rue C’narest, Québec.
T é l é p h o n e  2918.

Duel réglé
Paris,  8 Ja n v i e r .  —  Le d u c  de  

Cho i seul -Pras l in ,  d o n t  la f emme,  
aut re foi s  M m e H a m i l t o n  Paine,  de 

j Boston,  a fai t  c o u le r  t a n t  d ’cn c r -  
j r é c e m m e n t  au su je t  d u  procès du  

“ c o m t e ”  d ' A  ni by,  s ’é t a n t  jugé 
1 offensé p a r  le co n t e n u  d ’une  l e t t r e  
s ignée p a r  le ma i  q u i  de  Choisi  ul -  
Beaupré,  l et t r e p u b l i é e  da ns  les 
ou  m a u x ,  a envoy é  ses t é mo ins  au  

marqu i s .
D an s  cet te let t re,  le m a r q u i s  d e  

Ch o i seu l - Be aup ré  d é n i a i t  au  d u c  le 
d r o i t  de por t e r  le t i t re  de  d u c  de 
Choi seul .

Le m a r q u i s  d e  C ho i s e u l - B e a u p r é  
a  r eçu les se conds  d u  d u c  de  (,'boi- 
eeul avec tons les d o c u m e n t s  en 
m a in s  po u r  p r o u v e r  ses asser t ions.

A p rè s  l eu r  visi te,  les t é m o in s  o n t  
in fo rmé  le d u c  q u e  l e u r  mi ss ion  
é t a i t  te rminée .

"CLEAR HAVANA "

TAB AC C H A M P L A I N  

A fumer et ch iquer

i V eu t  d i r e  p a r m i  les conna is- j  

seura de  cigares  ’q ue  le cigarej 

a ins i  a p p e lé  es t  f a i t  exclus ive- ,
I

m e n t  de t abac  de  l a  hav ane ,  f i las­

se, ten vcloppc e t  robe.

U N  F L O R  E M I N E N T K  

ou  “  E L  D I A M A N T E

“  Clea r  H a v a n a  ”  d e  la Mfre.

I I .  D.  B A R R Y ,

e t  vou s  jouirez d ’un  c igare e x ­
quis.

Assurance FOND DE PENSION
DxcœeeacccssĤ

ETAT DES AFFAIRES AU 30 NOVEMBRE 1910
Sections établies dans  la  P ro v in c e . . . . . . . . . . . .  138
N om bre de sociéta ires................    7,572
N om bre des parts  de p e n s io n .........................   16,981
Total de l ’actif au  30 novembre 1910..................  866,543,OU

A N T O N I LESA G E,
Gérant-général.

Comme étrennes rien ne vaut une pension dea 
Prévoyants du Canada.

HUHEAU-CHEF :— 139, rue S l-P ierrc ,..... .. . .. .. . .. .. .. . .. .. .. . QUEBEC
Agents généraux  p o u r  Québec j  |
Bureau de Montréal : C ham bre  22, Edifice “ La Pa tr ie” .

CIIS. H . Q U ER Y , g é ra n t

Le Prêt Populaire Ltée|
Compagnie de Prêts Mutuels 

Trois mois d’opération
Placé - - - $106,000,00

Un père soucieux de t'avenir de son fi/s, doit lu i / aire 
prendre un contrat dans le “Prêt Populaire”

Le F re t  P o p u la i r e  L iée ,  est fondé  p o u r  a id e r  to u t  p a r t ic u ­
lier q u i  v e u t  a c q u é r i r  u n e  p ro p r ié té ,  ou  t o u t  h o m m e  e n tre p re ­
n a n t  q u i  v e u t  c rée r  u n e  in d u s t r ie  o u  u n  com m erce  in d é p e n d a n t .

Bureau-Chef :
111 Cote de la Montagne

QUEBEC

Demandez nos prix pour
B R IQ U E S  EC OSSAISES et C A N A D I E N N E S ,  

CIM ENT, PL A T R E , C H A U X , B R O U E T T E S,  
T U Y A U  de G R ES et de FO N T E,  

M A T E R I A U X  de C O N S T R U C T IO N  et PLOMBERIE.

U .  F .  D R O U I N  C l E
161 et 1 8 0  RUE ST PAUL Phone 2491

Ancien Poste Mathie, Ellis Co.

Bonne et lUcuveuse ilnnec a tous 
nos clients

J. P. P
Québec

J


